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Attaque du 1/ Colberg-IR dans le cimetière de Großbeeren (23 aout 1813) - Carl Röchling - 

n ce début du mois de septembre 1813, Napoléon a lancé une deuxième offensive contre
l'Armée de Silésie commandée par le GC von Blücher, la forçant à reculer jusqu'à Lauban
(Lubań), derrière la rivière Queiss (Kwisa). Puis, alerté par le maréchal Gouvion-Saint-Cyr,

l'Empereur a dû revenir sur Dresde menacée par les troupes russo-prussiennes commandées par le
GI Barclay de Tolly et le GC Wittgenstein, faisant partie de l'Armée de Bohême. 

E
Pendant ce temps, l'Armée de Berlin [XIIe CA, IVe CA, VIIe CA et IIIe CC], commandée par

le maréchal Oudinot, continue sa retraite en échelons vers le sud, en direction de l'Elbe. Après les
défaites  à  Großbeeren  et  à  Blanfenfelde  le  23  août,  contre  l'Armée  du  Nord  commandée  par
Bernadotte  [1],  le  duc  de Reggio  replie  ses  troupes  sur  Wittenberg,  place  forte  tenue  par  une
garnison de 2 500 hommes commandée par le GD de La Poype et qui a été renforcée par la division
polonaise d'observation du GD Dombrowski, forte de 2 873 hommes au 1er septembre 1813.
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CHAPITRE ICHAPITRE I
La situation de l'Armée de BerlinLa situation de l'Armée de Berlin

[1]  Jean-Baptiste-Jules de Bernadotte est nommé maréchal d'Empire le 19 mai 1804. Il reçoit le
titre de Prince de Ponte-Corvo le 5 juin 1806. Il est élu prince héritier de Suède par les Etats
Généraux suédois le 21 août 1810 et adopté sous le nom de Charles-Jean par le roi Charles XIII le
5 novembre 1810. Il  fait  partie de la 6e Coalition contre Napoléon en juillet  1813 et  prend le
commandement de l'Armée du Nord. Il deviendra roi de Suède et de Norvège le 5 février 1818.



Lorsqu'il apprend cette mauvaise nouvelle le 2 septembre, Napoléon est fort mécontent, non
seulement de l'échec de l'opération sur Berlin, mais surtout de la décision d'Oudinot de replier son
armée sur  Wittenberg.  Néanmoins,  il  maintient  son  projet  d'opérations,  élaboré  le  30  août,
consistant à fixer l'Armée de Bohême de Schwarzenberg en deçà des monts de l'Erzgebirge et à
limiter momentanément la progression de l'Armée de Silésie de Blücher, afin de pouvoir frapper un
coup décisif sur l'Armée du Nord de Bernadotte. L'Empereur n'abandonne pas l'idée de conquérir
Berlin pour frapper le patriotisme prussien au coeur. Cependant, il décide cette fois de confier la
charge de ce nouveau mouvement, non pas au duc de Reggio, mais au maréchal Ney qui va prendre
le commandement de l'Armée de Berlin, comprenant le XIIe  CA du maréchal Oudinot, le VIIe CA
du GD Reynier, le IVe CA du GD Bertrand et le IIIe CC du GD Arrighi de Casanova [2]. 

A ce moment, le plan de Napoléon est le suivant :
– Le maréchal Ney devra porter son quartier général de Wittenberg à Baruth.
– Avec la  Garde,  le VIe CA de Marmont et  le  Ier CC de Latour-Maubourg,  l'Empereur  se

portera à Hoyerswerda, au nord de Bautzen et à deux jours de marche de Dresde. Il pourra
ainsi, selon les circonstances, soit rejoindre Ney à Baruth et se diriger ensuite sur Berlin, soit
se  porter  sur  Bautzen  pour  repousser  Blücher,  s'il  poursuivait  MacDonald  trop  loin  et
menaçait la ''Florence de l'Elbe''.

– Pendant ce temps, le Ier CA de Mouton formera la garnison de Dresde, tout en achevant sa
réorganisation,  tandis  que  le  IIe CA de  Victor  et  le  XIVe CA de  Gouvion-Saint-Cyr
assureront la protection de la ville, au sud, face à une éventuelle menace de l'Armée de
Bohême de Schwarzenberg, si elle franchissait à nouveau les monts de l'Erzgebirge. 
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[2] Correspondance de Napoléon n° 20502, à Berthier pour Ney, Dresde, le 2 septembre 1813.
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La poursuite après Großbeeren

Après la bataille de Großbeeren,  l'Armée du Nord,  commandée par le prince héritier  de
Suède (Bernadotte), est sur les traces des trois corps d'armée commandés par le maréchal Oudinot
mais la poursuite est très peu active.

Le 1  er   septembre - Armée du Nord :

– Le corps suédois du FM von Stedingk est entré la veille à Treuenbrietzen où Bernadotte a
installé son quartier général.

– Après avoir pris position à Frohnsdorf la veille, le LG von Bülow porte son IIIe CA prussien
en trois colonnes sur Schwabeck par Lüdendorf, et son avant-garde, la 5e brigade du MG
von Borstell, de Lüdendorf sur Marzhana et Wergzahna, ayant deux escadrons à Feldheim.

– Le LG von Tauentzien laisse le  IVe CA prussien concentré  à Luckau,  malgré l'ordre de
Bernadotte de se porter sur Zinna, au nord de Jüterbog, car il se base sur les renseignements
fournis par  ses détachements lancés vers le  sud qui  lui  font  redouter un mouvement de
Napoléon sur Berlin. Néanmoins, son avant-garde, formée par la 1ère brigade du MG von
Dobschütz (6 bataillons, 4 escadrons et 8 pièces), se porte de Waltersdorf sur Seyda par
Welsickendorf, mais un contre-ordre porté
par le colonel Holst, officier d'ordonnance
de  Bernadotte,  le  dirige  sur  Dennewitz
qu'il atteint à trois heures de l'après-midi,
et le place sous les ordres de Bülow, sur le
flanc  gauche  du  IIIe CA  prussien.
Bernadotte ordonne au  MG von Wobeser,
commandant  une  brigade  du  IVe CA
prussien  (Corps  de  l'Oder), de  se  porter
vers  Sonnenwalde  avec  la  mission
d'observer les rassemblements de troupes
françaises  signalées  au  sud,  vers
Großenhain. 

– Le corps russe du LG von Winzingerode
bivouaque  entre  Nichel  et  Haseloff,
couvert  sur  sa  droite  par  le  corps  de
régiments cosaques du MG Tchernitchev,
alors  que le  reste  du corps  russe du LG
Voronsov est entre Rietz et Pfügkuff. 

– La brigade du MG von Hirschfeld [IVe CA
prussien]  se  place  entre  Niemegk  et
Wiesenburg. Les deux régiments cosaques
du colonel Prendel, chargés de couper les
communications de l'armée française avec
Wittenberg, se portent de Listerfehrda sur
Woltersdorf, Wüstemark et Zahna, dont ils
sont  chassés  par  un  détachement  saxon
envoyé par le GL von Le Coq [24e DI du
VIIe CA]  et  par  la  brigade  du  MG von
Ryssel [25e DI du VIIe CA]. 
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Jean-Baptiste Bernadotte
(1763 – 1844)

Prince héritier de Suède
Commandant l'Armée Coalisée du Nord

- François Gérard -



L'Armée de Berlin, commandée par le maréchal Oudinot, continue de battre en retraite, mais
le duc de Reggio se détermine à rassembler les trois corps d'armée dans un terrain moins étendu.

Le 1  er   septembre - Armée de Berlin :

– Le VIIe CA de Reynier se retire au point du jour. La 1ère brigade [colonel von Brause] de la
24e DI saxonne et la batterie de 12 £ quittent le plateau au nord de Kropstädt et se placent à
Jahmo, à la droite de la 32e DI du GD Durutte qui est à ce village depuis le 30 août, tandis
que la 2e brigade du MG Mellentin conserve ses positions à Kropstädt, Weddin et Assau. La
25e DI (Saxons) commandée par le colonel von Bose [3] et la 26e BC légère saxonne du MG
von Gablenz [3 bis] se dirigent de Marzahna sur Grabo. Le grand parc, qui suivait la 24e DI,
se rend à Mochau.  
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[3] Le colonel von Bose commande la 25e DI saxonne en remplacement du LG von Sahr, qui a été
transporté à Torgau après avoir été blessé par deux coups de baïonnette dans le bras et l'abdomen à
la bataille de Großbeeren, le 23 août 1813. 
Le 8 septembre, le LG von Zeschau rejoindra les restes de l'Armée de Berlin, près de Torgau, et
reprendra le commandement de la  la 26e BC légère saxonne, en remplacement du LG von Sahr,
blessé à Großbeeren et toujours en convalescence. 

[3 bis]  Le MG von Gablenz, malade, quittera l'Armée de Berlin le 5 septembre. Il sera remplacé
par le colonel von Lindenau à la tête de la 26e BC légère saxonne. 

C. von Cerrini (Etat-major saxon) – ''Die Feldzüge der Sachsen in den Jahren 1812 und 1813'' –
1821

Uhlan saxon ''Prinz Clemens''
- Clive Farmer -

Hussards saxons (officier et soldat)
- Richard Knötel -



– Le  XIIe CA  du  maréchal  Oudinot,  qui  était
positionné  la  veille  entre  Marzahna  et
Schmögelsdorf,  vient  prendre  place  vers
Kropstädt, ayant la 14e DI du GD Guilleminot au
centre, la 13e DI du GD Pacthod à droite et la 29e

DI (Bavarois) du LG von Raglovich à gauche. 
– Le  IVe CA du  GD  Bertrand  quitte  Feldheim et

s'établit à Woltersdorf, avec un bataillon occupant
les avant-postes de Bülzig, Zahna et Rahnsdorf. 

– Les  troupes  polonaises  d'observation  du  GD
Dombrowski [4],  qui  faisaient  partie  de  la
garnison  de  Wittenberg,  sont  à  Dobien  et  à
Teuchel.  Le  général  polonais  envoie  une
reconnaissance  vers  Zahna  jusqu'à  l'Elbe  pour
couvrir l'aile droite de l'armée, et deux autres vers
Niemegk,  Belzig  et  Zerbst  sur  l'aile  gauche.  La
veille, des troupes de Cosaques ont été chassées
par ses avant-postes le long de l'Elbe, vers Coswig
à l'ouest, ainsi que vers Iserbegka et l'Elster Noire
(Schwarze Elster, affluent de l'Elbe) à l'est.

Le 2 septembre - Armée du Nord :

– Le corps suédois du FM von Stedingk serre sur Rietz.
– Winzingerode dirige son corps russe sur Pfügkuff et place son avant-garde, commandée par

le MG Orurk (O'Rourke), entre Lobesse et Marzahna pour soutenir le flanc droit de Bülow.
– L'avant-garde du MG von Dobschütz doit occuper Kurz-Lipsdorf, mais en chemin, un ordre

du LG von Bülow lui prescrit de se diriger sur Naundorf et sur Zahna pour en chasser les
troupes françaises.

– Le IIIe CA du LG von Bülow reste immobile.
– Bernadotte exprime son mécontentement à Tauentzien et lui réitère l'ordre de le rejoindre en

se portant promptement sur Dennewitz et en l'invitant à laisser 6 000 hommes à Luckau.
– Sur le flanc droit, la brigade du MG von Hirschfeld s'établit à Wiesenburg.

Le 2 septembre - Armée de Berlin :

– Toute la 24e DI du VIIe CA se réunit à Jahmo, tandis que la 32e DI de Durutte vient appuyer
la 25e DI en arrière de Grabo.

– Les autres corps de l'Armée de Berlin conservent leurs positions.
– Cependant, Oudinot réunit ses commandants de corps pour tenir un conseil de guerre à la

suite duquel il décide de battre en retraite sur Wittenberg et d'occuper une ligne passant par
Dobien, Trajuhn, Euper, avec des avant-postes à Woltersdorf et Zahna. Le duc de Reggio
justifie son repli par le fait qu'il est convaincu de la supériorité numérique de l'ennemi et que
ses généraux consultés sont du même avis, d'autant plus qu'ils déplorent le peu d'ensemble
qui existe dans leur armée. Oudinot envisage même de faire repasser l'Elbe à une partie de
sa cavalerie et à ses équipages à cause du manque de vivres et du défaut de fourrage.
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[4]  La division Dombrowski (2 873 hommes au 01/09 1813) est composée de deux régiments
polonais d'infanterie (1/2/ du 2e RI et 1/2/ du 4e RI), deux régiments de cavalerie à 4 escadrons (2e

régiment de Uhlans et 4e régiment de Chasseurs à cheval) et une batterie d'artillerie à cheval.

GD Jan Henryk Dombrowski 
(1755 – 1818)

Commandant  la 27 e DI (Polonais)
- Juliusz Kossak -



Le 3 septembre - Armée de Berlin :

– Le XIIe CA quitte Kropstädt et se dirige sur
Teuchel, avec la 13e DI et la 14e DI à cheval
sur la grande route à hauteur de Thiessen, la
29e DI (Bavarois) du LG von Raglovich reste
en réserve.

– La 24e DI du VIIe CA se rend par Mochau à
Teuchel où elle s'établit en réserve. La 25e DI,
la 32e DI et la 26e BC légère saxonne du MG
von  Gablenz gagnent  Dobien  par
Schmilkendorf.  Chaque colonne est  couverte
par  une  arrière-garde  formée  de  deux
bataillons et deux escadrons. Ils sont assaillis
depuis Mochau par la cavalerie ennemie qui
se replie après un combat de deux heures.

– Le  IVe CA quitte  Woltersdorf  et  se  rend  à
Euper,  couvert  par  la  cavalerie  du  GD
Beaumont [29e BC légère du XIIe CA]. La 15e

DI  (Italiens)  du  GD  Fontanelli  appuie  sa
gauche  au  XIIe CA,  la  38e DI
wurtembergeoise  du  LG  von  Franquemont
vient se placer à droite de la division italienne et la
12e DI du GD Morand en deuxième ligne.

– La  division  du  général  polonais  Dombrowski
continue  de  couvrir  la  gauche  de  l'armée  entre
Apollensdorf et Braunsdorf.     

  

Le 3 septembre - Armée du Nord :

– Le corps  suédois  du  FM von  Stedingk  s'établit
entre Raben et Rädigke.

– Se  décidant  à  obéir  enfin  aux  ordres  de
Bernadotte, le LG von Tauentzien dirige toutes les
troupes  dont  il  dispose  sur  Seyda.  Mais,  dans
l'après-midi, un rapport expédié de Dahme avertit
qu'il  marche  par  Welsickendorf  sur  Dennewitz
d'où il enverrait des reconnaissances sur Zahna.

– Les autres corps restent sur leurs positions.
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LG Clemens von Raglovich
(1766 – 1836)

Commandant la 29 e DI (Bavarois)
- Barbara Steiner-Krafft -

GD Louis-Chrétien Carrière,
baron de Beaumont

(1771 – 1813)
Cdt la 29 e BC légère (XIIe CA)

- d'après Goldy -

Feld-Maréchal C. von Stedingk
(1746 – 1837)

Commandant le corps suédois



Les combats de Thiessen et Euper

Dans la matinée du 3 septembre, Bülow est  averti  que l'armée de Berlin continue de se
replier  sur  Wittenberg  et  décide  de  passer  à  l'offensive.  A six  heures  du  matin,  le  major  von
Thümen, accompagné par le MG von Borstell et le LG von Bülow, fait déboucher l'avant-garde de
la 5e brigade prussienne de Marzahna, sur la route de Wittenberg [5]. Une autre colonne, sous les
ordres du major von Beier, reçoit pour mission de tourner la forêt à l'est de Thiessen et de s'avancer
par Wergzahna et Rahnsdorf sur Woltersdorf  [6], tandis que le gros de la division suit la grande
route. Cette avant-garde du IIIe CA prussien suit l'arrière-garde du IVe CA de Bertrand qui s'arrête à
la lisière sud du bois situé au nord de Thiessen. 

 En attendant un ordre formel de Bernadotte pour engager une attaque vigoureuse, le LG von
Bülow ordonne au Füsilier-Bataillon [major von Mirbach] du 2. Reserve-IR de repousser l'arrière-
garde du GD Bertrand. Il appelle la 6e brigade du colonel von Krafft à Kropstädt et la brigade
d'avant-garde du MG von Dobschütz [IVe CA prussien] à Zahna. Après s'être rendus maître de la
lisière du bois, les bataillons de fusiliers prussiens se lancent à l'attaque de Thiessen. Rejoints sur
leur gauche par deux compagnies de tirailleurs du Füsilier-Bataillon du  1. IR de Poméranie, ils
réussissent  à  pénétrer  dans  la  partie  nord-est  du  village.  Le  GD Fontanelli  [15e DI],  qui  veut

conserver la possession de Thiessen, envoie plusieurs bataillons
italiens en colonne contre leur gauche, appuyés par une batterie
d'artillerie. Les soldats prussiens sont chassés du village. 

Pendant  cet  engagement,  le  gros  de  la  5e brigade
prussienne  s'est  arrêté  à  Köpnick.  Le  lieutenant-colonel  von
Schon, commandant l'infanterie, en détache deux bataillons du
1. IR de Poméranie et les dirige sur la gauche de la route, afin
de prolonger à gauche la ligne des fusiliers, puis de se rabattre à
droite pour prendre Thiessen à revers. Le major von Linsingen
doit chercher à lier son 2e bataillon avec les troupes de Thümen.

La  38e DI  wurtembergeoise  du  LG  von  Franquemont
évacue Woltersdorf  à  l'approche de la  colonne du major von
Beier. Celui-ci dirige alors ses deux bataillons du 2. Reserve-IR
[major  von  Knobloch],  précédés  par  leurs  tirailleurs,  sur  la
droite, vers le bois entre les villages de Thiessen et Euper. En
entendant  le  bruit  des  escarmouches  sur  sa  gauche,  le
lieutenant-colonel von Schon effectue sa liaison avec le major
von Beier et tous deux continuent leur marche sur Thiessen. 
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[5] Composition de l'avant-garde du major von Thümen (5   e   brigade du MG von Borstell)  :  
• Husaren-KR de Poméranie (4 escadrons) [major von Thümen]
• Füsilier-Bataillon/  1. IR de Poméranie (1 bataillon) [major von Cardell]
• Füsilier-Bataillon/  2. Reserve-IR (1 bataillon) [major von Mirbach]
• demi-batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 19 (4 pièces) [lieutenant von Baumgarten]

[6] Composition de l'avant-garde du major von Beier (5   e   brigade du MG von Borstell)  :  
• Uhlanen-KR de Prusse occidentale (2 escadrons) [major von Beier]
• 1/ 2/  2. Reserve-IR (2 bataillons) [major von Knobloch]
• demi-batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 11 (2 pièces) [lieutenant von Borchard]

1. IR de Poméranie (Prusse)
- Jügel et Wolf -
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A midi, arrive une dépêche de Bernadotte qui n'annonce
aucun soutien. Sans  appui,  le  LG von Bülow et  le  MG von
Borstell décident de rompre le combat. Malheureusement, cet
ordre arrive trop tard : le 2e bataillon du 1. IR de Poméranie,
qui  a déjà  débouché du bois,  avance imprudemment dans  la
plaine. Ses deux assauts échouent devant le feu de l'artillerie
wurtembergeoise, commandée par le colonel von Barttruff, et le
bataillon prussien subit de fortes pertes. Il est chargé et chassé
dans  le  bois  par  le  régiment  de  Chevau-légers  combiné
bavarois, commandé par le  major von Hessendorf [XIIe CA].

Lorsque le GD Bertrand voit apparaître la colonne du
major von Beier, il ordonne au LG von Franquemont d'envoyer
une  brigade  afin  de  couvrir  la  droite  de  la  15e DI  du  GD
Fontanelli, en occupant les collines au nord du village d'Euper.
Cette manoeuvre permet de tourner le flanc gauche des deux
bataillons du 2. Reserve-IR [major von Knobloch]. La brigade
du MG von Spitzemberg [38e DI] atteint à peine les hauteurs
qu'elle rencontre l'ennemi qui est contraint de se retirer après
une heure et demie d'un combat opiniâtre. Sous la protection
des deux escadrons du Uhlanen-KR de Prusse occidentale du
major von Beier, les troupes prussiennes gagnent Woltersdorf, sans être inquiétées, car Bertrand a
fait cesser la poursuite à cause de la position prise par les troupes de Dobschütz. En effet, dès deux
heures  du  matin,  le  général  prussien  s'est  mis  en  mouvement  sur  Zahna  qu'il  sait  évacué  par
l'ennemi et que les Cosaques ont incendié. En entendant le bruit des combats, il tourne le village et
pousse  sur  les  hauteurs  qui  dominent  le  vallon  du village  d'Abtsdorf.  Il  met  en  position  deux
bataillons et  deux pièces de la batterie à pied n° 17 [Gleim] qui  interviennent contre la  droite
française. Dans la soirée, Dobschütz prend position devant Zahna, ayant une avant-garde à Bülzig
et un poste de communication près de Woltersdorf.

Lors des combats du 3 septembre, les pertes de la 5e brigade du MG von Borstell s'élèvent à
8  officiers  et  227 hommes  de  troupe,  tandis  que  celles  de  la  brigade  Spitzemberg  (les  seules
connues) sont de 5 officiers et 154 hommes de troupe (7 tués, 6 disparus et 141 blessés) [7] [7 bis].

[7]Pertes de la 5   e   brigade du MG von Borstell le 3 septembre 1813 (officiers + troupiers) :

 Tués Blessés Manquants
1. IR de Poméranie 1 + 14 4 + 85 0 + 3
2. Reserve-IR 0 + 15 3 + 106 0 + 3
Husaren-KR de Poméranie 0 + 0 0 + 1 0 + 0

Total 1 + 29 7 + 192 0 + 6
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – 1894
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MG L. von Spitzemberg
(1781 – 1864)

Commandant la 2 e brigade de
la 38 e DI du IV e CA
- Photo : Peter Gassner -

[7 bis] Selon A. Martinien, les pertes en officiers wurtembergeois sont les suivantes :
- IR de ligne n° 1 ''Prinz Paul'' : colonel von Biberstein et lieutenant von Tiling blessés.
- IR de ligne n° 2 ''Herzog Wilhelm'' : lieutenants von Hausler, von Blosz, von Schönleber, von
Bescher blessés et le lieutenant von Hervig mortellement blessé.
Donc, un total de 7 officiers, alors que B. von Quistorp en donne 5.
Martinien – ''Tableaux des officiers tués et blessés pendant les guerres de l'Empire (1805-1815)''



A l'issue des combats, la brigade wurtembergeoise du
MG von Stockmayer [38e DI du IVe CA] remplace à Euper la
12e  DI du GD Morand qui passe en seconde ligne. L'IR n° 7
[Lt-col. von Kechler] occupe le village et un bois au nord, le
Fußjäger-Regiment  n°  9  [major  von  Landenberger]  prend
position sur une hauteur boisée à sa droite et le Leichte-IR n°
10 [major  von  Bequignoll]  demeure  en  réserve.  Les  deux
autres brigades du MG von Spitzemberg et du MG von Döring
campent à 2 000 pas en arrière du village. Couverts par la 1ère

batterie à cheval du capitaine von Bürgi, l'escadron Bassewitz
du Chasseurs à cheval wurtembergeois n° 3 ''Herzog Louis'' et
50 cavaliers bavarois, westphaliens et hessois, sous les ordres
du capitaine von Korriger, patrouillent sur les deux flancs de
cette position où les avant-postes sont presque au contact.

Au soir  du 3 septembre,  la  5e brigade  prussienne de
Borstell, forcée de reculer après les vifs combats, est revenue
occuper le défilé de Köpnick. Le colonel von Krafft avance la
6e brigade sur les hauteurs de Kropstädt, conformément aux
ordres  du  LG  von  Bülow  qui  prend  lui-même  position  à
Marzahna, avec la 3e  brigade du MG von Hessen-Homburg et

la 4e brigade du MG von Thümen. Par manque d'eau, la réserve de cavalerie du MG von Oppen est
contrainte de camper à Wergzahna. Le corps russe de Winzingerode est toujours à Pfügkuff, ayant
son avant-garde  à  Lobesse,  et  le  corps  suédois  de  Stedingk conserve  sa position  entre  Raben,
Rädigke et Rabenstein où Bernadotte installe son quartier général. Ayant reçu l'ordre de marcher
vers Jüterbog, le LG von Tauentzien dirige cependant le IVe CA sur Seyda, sauf le 1er bataillon du 2.
Landwehr-IR de Neumärk qu'il laisse à Luckau, avec la brigade du MG von Wobeser, pour occuper
la ville prise le 28 août [8]. Sur ordre de Bernadotte en date du 2 septembre, la 1ère brigade du MG
von Dobschütz a été rattachée au IIIe CA de Bülow [voir note 13 page 18]. Elle est établie depuis la
veille devant Zahna, avec des détachements à Bülzig et un poste près de Woltersdorf. 

Le  4  septembre,  des  escarmouches  ont  encore  lieu  en
avant  du  village  d'Euper,  près  du  ruisseau,  entre  les  troupes
wurtembergeoises et quatre bataillons des 1. et 5. Landwehr-IR
de Kurmärk [brigade de Dobschütz], soutenus par quatre canons
de la batterie à pied n° 17 du lieutenant von Gleim. Les tirs de la
batterie d'artillerie wurtembergeoise sur les tirailleurs prussiens
sont sans effet car les canons sont retirés très tôt. Au cours de ces
combats vigoureux, les jeunes troupes prussiennes font preuve de
courage et de bonne volonté mais manquent de discipline. Les
escarmouches vont continuer inutilement jusqu'à s'éteindre peu à
peu.  Les  tirs  ayant  cessé  depuis  un long moment,  le  MG von
Dobschütz  replie  ses  troupes  sur  leurs  positions  initiales,  à
l'exception de deux bataillons, quatre escadrons et quatre pièces
de canon. Selon le rapport, les pertes prussiennes s'élèveraient à 6
officiers  et  160  hommes  de  troupe,  et  celles  des  troupes
wurtembergeoises à 15 officiers et 303 hommes de troupe. 
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3 e Chasseurs à cheval 
wurtembergeois ''Herzog Louis''

- Alexandre Yéjov -

MG L. W. von Dobschütz
(1763 – 1836)

Commandant la 1 ère brigade
du IV e corps prussien
- Georg Friedrich Raschke -

[8]  Lors  de  la  capitulation  de  Luckau,  17  officiers,  dont  le  chef  de  bataillon  Delavergne
commandant la garnison, et 1 012 hommes de troupe sont faits prisonniers, y compris ceux du 1er

bataillon du 3. IR saxon ''Maximilian'' et son commandant, le colonel von Könneritz, qui est blessé.



L'arrivée de Ney à Wittenberg   

Le 3 septembre, à deux heures de l'après-midi, le maréchal Ney arrive au camp de Teuchel, à
quatre  kilomètres  au nord-ouest  de Wittenberg,  pour  prendre  le  commandement  de l'Armée de
Berlin dont les chefs sont découragés. Il remplace le maréchal Oudinot qui demeure néanmoins à la
tête du XIIe CA. Les corps d'armée, rangés en demi-cercle autour de la ville de Wittenberg, ont leur
front et leurs flancs couverts par des cours d'eau (Krähe Bach, Thiessener Wasser et Eupersche
Bach). Deux redoutes, un épaulement et deux flèches avaient été construits sur les hauteurs, et un
ouvrage ouvert près d'Euper. Sur le flanc gauche, le VIIe CA du GD Reynier se tient en arrière de
Dobien et de Reinsdorf, à droite de la division polonaise du GD Dombrowski [voir note 4] qui se
trouve en arrière du village de Piesteritz et dont la gauche s'appuie au cours de l'Elbe. Le XIIe CA
d'Oudinot est au centre, entre Thiessen et Teuchel, et le IVe  CA du GD Bertrand est établi sur le
flanc droit, entre Euper et Trajuhn. Le IIIe CC du GD Arrighi est positionné en arrière de Trajuhn (5e

DC légère du GD Lorge, 6e DC légère du GD Fournier et 4e DC lourde du GD Defrance).

Le 4 septembre, Ney passe en revue les troupes dont le nombre et le moral ont nettement
diminué depuis l'échec de  Großbeeren. Il prend des dispositions pour se conformer aux plans de
l'Empereur : marcher sur Berlin et menacer la gauche de l'Armée du Nord de Bernadotte. Le 2
septembre, Napoléon l'a informé de son intention de porter son quartier général à Hoyerswerda et
lui ordonne de se mettre en marche pour être le 6 septembre à Baruth. Il se trouverait alors à trois
jours de marche de Berlin qui pourrait ainsi être attaquée du 9 au 10 septembre. L'Empereur compte
aussi avoir un corps d'armée sur Luckau le 6, afin qu'il puisse y établir la communication. [9] 

Le maréchal Ney passe en revue l'infanterie de ligne (1813) - Victor Huen -
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[9] Correspondance de Napoléon n° 20502, à Berthier pour Ney, Dresde, le 2 septembre 1813.



Ce même 4 septembre, Bernadotte envoie son aide-de-camp, le colonel Holst, avec deux
bataillons à Rosslau pour y rassembler les matériaux nécessaires à la construction d'un pont, dans
l'intention de faire franchir l'Elbe aux troupes de Voronzov, auxquelles se seront jointes celles de
Hirschfeld, de  Tchernitchev et de Tettenborn. De son côté, alors qu'il avait reçu l'ordre la veille de
se  diriger  sur  Jüterbog,  le  LG  von  Tauentzien  vient  prendre  position  à  Seyda  et  place  deux
bataillons, deux escadrons et quatre canons sur les hauteurs de Gadegast, vers Zallmsdorf. 

Le combat de Zahna

Dans la matinée du 5 septembre, Ney est encore
dans  l'ignorance  des  opérations  menée  par  Napoléon
contre  l'Armée de Silésie.  L'Empereur n'a pas non plus
informé le prince de la Moskova de l'impossibilité où il a
été d'atteindre Hoyerswerda le 4 et a laissé le maréchal
sans nouvelles le 4 et le 5. Par conséquent, Ney exécute
les  ordres  qu'il  avait  reçus  le  2  septembre  et  met  en
mouvement ses quatre corps d'armée vers Baruth, situé
sur la route de Berlin.

Les  ordres de mouvements donnés la veille  par
Ney prévoient que les IVe, VIIe, XIIe Corps d'Armée et le
IIIe Corps de Cavalerie quitteront à dix heures du matin
les positions qu'ils occupent autour de Wittenberg pour se
diriger  sur  Zahna.  En passant  derrière  la  droite  du IVe

CA, le XIIe CA doit ouvrir la marche, avec la division
Guilleminot en tête. Le corps de Bertrand restera dans sa
position pour fixer l'ennemi pendant la matinée, avant de
suivre le corps d'Oudinot.  Le VIIe devra se diriger sur
Zahna par Bülzig. La 6e DC légère du GD Fournier [IIIe

CC] marchera sur le flanc droit du XIIe CA et la 5e DC
légère du GD Lorge avec le IVe CA, en veillant à fournir
un  escadron  pour  couvrir  le  côté  gauche  de  chaque
brigade d'infanterie du IVe CA. La 4e DC lourde du GD
Defrance marchera avec le VIIe  CA. Le GD Arrighi de
Casanova, commandant le IIIe CC, restera avec le prince
de  la  Moskova.  Les  batteries  de  réserve,  les  parcs  d'artillerie,  les  hôpitaux  de  campagne,  les
véhicules  de services  ont  ordre de marcher  sur  l'aile  gauche de chaque corps  d'armée,  sous  le
couvert d'une brigade d'infanterie. Ney informe ses généraux que le quartier général sera demain à
huit heures du matin au village d'Euper, sur la route de Zahna [10].

Au matin du 5 septembre, le MG von Dobschütz aperçoit des nuages de poussière du côté de
Wittenberg et s'attend à une attaque imminente sur Zahna. Sachant que les autres troupes du IVe CA
prussien du LG von Tauentzien sont sur ses arrières, il pense pouvoir tenir sa position. En avant de
Zahna,  entre  Bülzig  et  Woltersdorf,  Dobschütz  place  quelques  troupes,  composées  de  deux
bataillons du 1. Landwehr-IR de Kurmärk [majors von Klöden et von Dullack], de deux bataillons
du 5.  Landwehr-IR de Kurmärk [majors von Treskow et von Kamiensk],  du 3e bataillon du 1.
Landwehr-IR de Silésie [major von Wins], de la batterie d'artillerie à pied n° 17 du lieutenant von
Gleim et de deux canons de la batterie d'artillerie à cheval n° 6 du lieutenant von Jenichen.            
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Maréchal Michel Ney
(1769 – 1815)

Commandant l'Armée de Berlin
- Charles Meynier -

[10] 1. Treffen bei Zahna. - Befehl zu der Angriffsbewegung für morgen, den 5. September 1813.
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894
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   Le maréchal Oudinot envoie cinq bataillons pour affronter ce
détachement.  A  dix  heures  du  matin,  deux  compagnies  de
voltigeurs  sortent  du bois  situé en avant  du village  d'Euper  et
engagent le combat contre les tirailleurs prussiens. Vers 10h30, la
1ère brigade de la 14e DI, sous les ordres du GB Gruyer, apparaît
dans le bois, derrière les deux compagnies. Les deux bataillons du
18e RI légère [colonel Bertrand] et les trois bataillons du 156e RI
de ligne [colonel Oudot] se retrouvent rapidement sous le feu de
six canons de la batterie d'artillerie à pied n° 17 du lieutenant von
Gleim. Peu après,  le lieutenant prussien von Jenichen [batterie
d'artillerie à cheval n° 6] se porte sur le flanc droit français, près
du moulin de Bülzig, avec deux pièces de canon, couvertes par le
2e escadron du 1. Landwehr-KR de Kurmärk.

Pendant ce temps, Oudinot
dispose  ses  autres  troupes

derrière  le  rideau  formé  par  le  régiment  de  Chevau-légers
westphaliens [brigade du MG von Wolff], qui se retire au trot peu
après, à l'arrière des lignes du XIIe CA. Le GD Pacthod a ordre
d'aller positionner sa 13e DI sur le flanc droit, devant Abtsdorf, et
de faire entrer en action ses pièces de canon. Pendant ce temps,
l'artillerie divisionnaire du GD Guilleminot [14e DI] et l'artillerie
à  cheval  du  GD Beaumont  [29e BC légère]  s'installent  devant
Euper. Couvert par ces batteries, le GB Brun de Villeret lance sa
brigade [14e DI] en direction de Woltersdorf. Devant ce village,
Dobschütz a placé, sur son flanc droit, un détachement de la 5e

brigade prussienne du MG von Borstell, commandé par le major
von Beier. Il est  composé de deux bataillons du 2. Reserve-IR
[major von Knobloch], deux escadrons du Uhlanen-KR de Prusse
occidentale [major von Beier] et deux canons de la demi-batterie
d'artillerie à cheval n° 11 du lieutenant von Borchard. 

Vers onze heures du matin, le 2e bataillon du 2. Reserve-IR est attaqué par un bataillon de la
brigade de Brun de Villeret, qui avance en colonne sur la route de Woltersdorf. Dans un premier
temps, le bataillon prussien se déploie en ligne, puis ouvre le feu sur l'ennemi qui hésite un instant,
mais l'arrivée de quatre autres bataillons français sur son flanc gauche l'oblige à céder du terrain.
Couvert par le 1er bataillon du 1. Landwehr-IR de Silésie [major von Bonin],  le lieutenant von
Gleim déplace immédiatement sa batterie d'artillerie à pied n° 17 sur le point menacé, mais le duel
d'artillerie est inégal. Le major von Bonin envoie ses tirailleurs dans le petit bois sur la droite, puis
le  reste  de  son  bataillon,  mais  ses  soldats  sont  dispersés  par  les  tirs  de  l'artillerie  ennemie.
Nonobstant une forte résistance, le major von Beier est contraint de reculer peu à peu ses troupes
derrière Woltersdorf, puis de se retirer sur Wüstemark, sans être poursuivi [11].

16

GB A. Gruyer (14 e DI)
(1774 – 1822)

- Mullard (gravure de Lefèvre) -

GB L. Brun de Villeret 
(1773 – 1845)

(14 e DI)
- Barbara Steiner -

[11] Pertes du détachement du major von Beier :
Régiments Officiers Troupiers Chevaux

1/   2. Reserve-Infanterie-Regiment 1 32 -
2/   2. Reserve-Infanterie-Regiment 1 32 -
Uhlanen-Kavallerie-Regiment de Prusse occidentale 0 5 6
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – 1894



Alors  que  la  14e DI  du  GD  Guilleminot  s'est  portée  sur
Woltersdorf, le maréchal Oudinot a ordonné au GD Pacthod de faire
mouvement pour contourner la position du MG von Dobschütz, en
avant de Zahna, face à Euper et Abtsdorf. Masqué partiellement par
le terrain boisé, ce mouvement surprend le général prussien et permet
à l'ennemi de diriger  son artillerie  sur le flanc gauche de la  ligne
prussienne. D'autres colonnes débouchant du village d'Euper, l'avant-
garde prussienne est menacée d'encerclement : elle doit céder face à
la supériorité numérique des troupes françaises et de ses bouches à
feu que Dobschütz estime à 40 pièces, auxquelles il ne peut opposer
que  12 canons.  Les  bataillons  prussiens  ne  peuvent  bénéficier  du
soutien de leur cavalerie à cause des tirs nourris d'artillerie. Vers une
heure et demie de l'après-midi, ils entament leur retraite sur Zahna,
en essayant plusieurs fois vainement de faire face. Pourchassés par la
29e BC légère du GD Beaumont et du MG von Wolff, de nombreux
hommes sont faits prisonniers ou se trouvent dispersés. 

Avant  de s'emparer  du village  de Zahna,  le  maréchal  Oudinot  détache  les  régiments  de
Chevau-légers de Westphalie et de Hesse-Darmstadt de la 29e BC légère du MG von Wolff pour
couvrir son flanc gauche. En se rapprochant de Rahnsdorf, ils subissent des tirs d'artillerie car ce
poste est occupé par un détachement commandé par le major von Clausewitz. Il est composé du 2 e

bataillon du 4. IR de Prusse orientale [major von Meyer], du 3e bataillon du 5. Reserve-IR [major
von Meyern] et de quatre canons de la batterie d'artillerie à pied n° 6 du capitaine von Ludwig.
Wolff fait bombarder par l'artillerie hessoise le côté oriental du village où l'ennemi est établi, avant
de l'en chasser. Clausewitz perd 11 hommes du bataillon de Prusse orientale et se retire pour se
cacher à l'orée d'une forêt en arrière du village, avant de rallier la 4e brigade du MG von Thümen
vers Schönefeld. A l'issue de ce combat mineur, le régiment de Hesse-Darmstadt déplore la mort du
colonel von Münchingen, frappé par un boulet de canon [12]. Le MG von Wolff repartira ensuite
rejoindre la zone des combats vers Zahna et Zallmsdorf.                         

Le combat de Zallmsdorf

Sur ces entrefaites, l'avant-garde du MG von Dobschütz se retire de Zahna sur Zallmsdorf,
se rapprochant ainsi du village de Seyda aux environs duquel est arrivé le IVe CA prussien du LG
von Tauentzien, hormis la brigade du MG von Wobeser qui est restée à Luckau. Les Cosaques du
Don du MG Ilovaïski-III assurent la couverture de ce repli. Tauentzien ayant été appelé ce jour-là à
Rabenstein, au quartier général du prince héritier de Suède, le IVe CA est provisoirement placé sous
les ordres du major von Rottenburg, chef d'état-major. Comme l'ennemi a momentanément cessé le
combat et la poursuite, le MG von Dobschütz peut rallier ses troupes et rejoindre les autres forces
du IVe CA conduites par Rottenburg. Les deux officiers prussiens préparent leur défense appuyée
autour du village de Zallmsdorf, à cheval sur la route de Gadegast. En espérant peut-être avoir le
soutien du IIIe CA prussien du LG von Bülow, ils sont décidés à maintenir cette nouvelle position et
organisent leurs forces en deux groupes : Rottenburg dispose ses troupes au sud du village, tandis
que Dobschütz place les siennes au nord et légèrement en arrière de la bourgade. 
[13] – voir l'ordre de bataille page 18

17

[12] B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – 1894
D'après A. Martinien, le colonel von Münchingen serait mort le lendemain 6 septembre, lors de la
bataille de Dennewitz.
A. Martinien  – ''Tableaux des officiers tués et blessés pendant les guerres de l'Empire (1805 -
1815)''

GD M.-M. Pacthod
(1764 – 1830)

Commandant la 13 e DI
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[13] Disposition des troupes du MG von Dobschütz   (11 500 hommes   selon   Rottenburg) : 
•     Premier groupe au nord de Zallmsdorf (MG von Dobschütz) :     
– 1/ 2/  1. Landwehr-IR de Kurmärk (2 bataillons) [major von Kleist]
– 1/ 2/  5. Landwehr-IR de Kurmärk (2 bataillons) [major von Bredow]
– 1/ 3/  1. Landwehr-IR de Silésie (2 bataillons) [lieutenant-colonel von Plötz]
– demi-batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 6 (4 pièces) [lieutenant von Jenichen], à droite
– demi-batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 30 (4 pièces) [lieutenant von Hertig], à gauche
– batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 17 (8 pièces) [lieutenant von Gleim], au centre

   Réserve du premier groupe :
– 4/  2. Dragoner-KR de Prusse occidentale (1 escadron)       
– 3/ Königin Dragoner-KR (1 escadron)                                         [major von Schmitterlöw]
– 2/ 6/  4. Landwehr-KR de Kurmärk - Berlin - (2 escadrons) 
– 1/ 2/  1. Landwehr-KR de Kurmärk (2 escadrons) [major von Liebherr]
– 1/ 2/  7. Landwehr-KR de Kurmärk (2 escadrons) [major von Katte]
•     Deuxième groupe au sud de Zallmsdorf (major von Rottenburg) :
– 3/ 4/  5. Landwehr-IR de Kurmärk (2 bataillons) [major von Bredow]
– 2/  1. Landwehr-IR de Silésie (1 bataillon) [lieutenant-colonel von Plötz]
– 1/ 2/ 3/  3. Reserve-IR (3 bataillons, dont un dans le village) [major von Creilsheim]
– 2/ 3/ 4/  2. Landwehr-IR de Neumärk (3 bataillons) [major von Eisenhart]
– demi-batterie d'arti. à cheval de 6 £ n° 11 (4 pièces) [lieutenant von Borchard], à droite
– batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 27 (8 pièces) [lieutenant von Mathias], à gauche
– demi-batterie d'artillerie à pied de 12 £ n° 5 (4 pièces) [lieutenant von Lent], au centre

         Réserve du deuxième groupe :
– 3/ 4/  Dragoner-KR de Brandebourg (2 escadrons) [lieutenant-colonel von Diezelsky]
– 1/ 2/ 3/ 4/  3. Landwehr-KR de Poméranie (4 escadrons) [major von Barnekow]
– 1/ 2/  2. Landwehr-KR de Neumärk (2 escadrons) [major von Hiller]
– 1/ 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Prusse orientale (3 escadrons) [major von Bubbenbrock]
• Sur les deux ailes : Un régiment de Cosaques du Don du MG Ilovaïski-III.

R. Friederich – ''Geschichte des Herbsfeldzuges 1813'' – II. Band – 1903 / 1906
A. Wagner – ''Plane der Schlachten und Treffen...'' – Volume I – 1821

Composition  du  détachement  d'avant-garde  du  MG  von  Dobschütz  lorsqu'il  est  envoyé  de
Luckau sur Woltersdorf le 31 août :  

• 1/ 2/  1. Landwehr-IR de Kurmärk (2 bataillons) [major von Kleist]
• 1/ 2/  5. Landwehr-IR de Kurmärk (2 bataillons) [major von Bredow]
• 1/ 3/  1. Landwehr-IR de Silésie (2 bataillons) [lieutenant-colonel von Plötz]
• 1/ 2/ 3. Landwehr-KR de Poméranie (2 escadrons) [major von Barnekow]
• 1/ 2/  7. Landwehr-KR de Kurmärk (2 escadrons) [major von Katte]
• batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 17 (8 pièces) [lieutenant Gleim]

Sur ordre de Bernadotte en date du 2 septembre, Dobschütz est rattaché au III   e   CA prussien et
passe sous les ordres du LG von Bülow qui lui adjoint les troupes suivantes : 

• 3/ 4/  Dragoner-KR de Brandebourg (2 escadrons) [lieutenant-colonel von Diezelsky]
• 3/  Königin Dragoner-KR (1 escadron) [lieutenant-colonel von Brockhausen]
• 4/  2. Dragoner-KR de Prusse occidentale (1 escadron) [major von Schmitterlöw]
• 2/ 6/  4. Landwehr-KR de Kurmärk - Berlin - (2 escadrons) [major von Sydow]
• demi-batterie d'artillerie à cheval n° 6 (4 pièces de 6 £) [lieutenant von Jenichen]



19



     Entre-temps, Oudinot  a poussé son XIIe CA sur
Zallmsdorf.  Envoyée  en  avant-garde  sur  l'aile  droite
prussienne, la 6e DC légère du GD Fournier [IIIe CC] se
heurte aux tirs  des batteries n° 17 de Gleim, n° 27 de
Mathias, n° 30 de Hertig et n° 5 de Lent. Puis, le duc de
Reggio place ses divisions en face du village : la 14e DI
du GD Guilleminot à gauche, la 13e DI du GD Pacthod à
droite et la 29e BC légère du MG von Wolff couvrant le
flanc gauche. La 1ère brigade du MG von Beckers de la
29e DI (Bavarois) du LG von Raglovich se tient derrière,
au centre, alors que la 2e brigade, commandée par le MG
von  Maillot  de  la  Treille,  ne  participe  pas  au  combat
puisqu'elle est restée à l'arrière, avec le parc d'artillerie.
Après  les  premières  escarmouches  entre  tirailleurs,
quelques  bataillons  des  deux  camps  se  livrent  à  des
assauts infructueux, notamment,  du côté prussien,  ceux
du 3. Reserve-IR et le 2e bataillon [major von Kospoth]
du 1. Landwehr-IR de Silésie. Là encore, à l'instar des
combats du début de la journée, les troupes prussiennes
doivent céder devant la supériorité numérique ennemie et
la puissance de feu de son artillerie. Dobschütz se rend
compte que, sans le soutien pourtant espéré du IIIe CA

prussien du LG von Bülow, la situation devient délicate car il risque d'être tourné sur son flanc droit
par le XIIe CA et, sur son flanc gauche, par les mouvements du VIIe CA de Reynier qui se déplace
au sud, du côté de Bülzig. 

Vers deux heures de l'après-midi,  les  troupes de Dobschütz se replient  dans  un premier
temps sur Gadegast et sur Seyda où se trouvent les autres forces du IVe CA prussien. Puis, le chef de
l'état-major de ce corps d'armée, le major von Rottenburg, ordonne de battre en retraite sur Jüterbog
par Mellnitz et Morxdorf, de façon à se rapprocher du IIIe CA du LG von Bülow et à couvrir la
route de Berlin. De nombreux combats d'arrière-garde pour retarder l'ennemi se déroulent au village
de Gadegast,  notamment dans  le  cimetière  tenu par  le  2e

bataillon  du  3.  Reserve-IR.  A la  nuit  tombante,  vers  six
heures  et  demie,  les  combats  vont  cesser,  d'autant  que le
maréchal  Oudinot  semble  s'être  contenté  de  repousser
l'ennemi et n'a pas engagé une poursuite vigoureuse. Après
une  marche  épuisante,  les  premières  troupes  du  IVe CA
prussien  atteignent  Jüterbog  vers  dix  heures  du  soir  et
bivouaquent sur la colline dite ''des  moulins'', au sud de la
ville.  La  surveillance  aux  avant-postes  est  assurée  par  la
ligne de vedettes des Cosaques en avant de Rohrbeck, ainsi
que par les deux escadrons du 2. Landwehr-KR de Neumärk
du major  von Hiller.  Après les combats éprouvants  et  les
mouvements  rétrogrades  successifs,  les  troupes  ont  été
désorganisées  et  vont  rejoindre  peu  à  peu  le  point  de
ralliement. Le LG von Tauentzien, général en chef du IVe

CA prussien, étant au quartier général du prince héritier de
Suède, à Rabenstein, il est probable que son absence durant
cette  journée  a  été  préjudiciable  à  la  coordination  des
opérations et à l'établissement d'un plan précis.
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1. Landwehr-IR de Silésie 
- Clive Farmer -

GD Charles Armand Guilleminot
(1774 – 1840)

Commandant la 14 e DI 
- Louise-Adélaïde Desnos -



Dans son rapport sur les combats du 5 septembre, le major von Rottenburg porte les pertes
prussiennes de cette journée à près de 3 000 hommes (plus de 2 500 selon Plotho), mais sans doute
qu'au moment de son estimation, de nombreuses troupes se trouvaient dispersées et n'avaient pas
encore rejoint leur camp. Dans le rapport officiel prussien, les pertes s'élèvent à 20 officiers, 930
hommes de troupe et 54 chevaux, dont 19 hommes, 17 chevaux et 2 canons (sur 32) pour la seule
artillerie. Selon B. von Quistorp, aux combats livrés entre Wittenberg et Seyda, les pertes du XII e

corps du maréchal Oudinot s'élèvent à 643 hommes [14].

Dès  quatre  heures  de  l'après-midi,  Ney  a  déjà  envoyé  ses  ordres  concernant  les
emplacements que les différents corps de son armée doivent  prendre pour la nuit. Oudinot installe
son quartier général à Seyda, repris aux Prussiens. Au XIIe CA, la 13e DI de Pacthod et la 14e DI de
Guilleminot bivouaquent devant Seyda, sur la route de Jüterbog, alors que la 29e DI (Bavarois) de
Raglovich et la 6e DC légère de Fournier [IIIe CC] sont à Gadegast. Le VIIe CA s'établit entre Zahna
et Leetza, derrière Zallmsdorf, village devant lequel se trouve la 4e DC lourde de Defrance [IIIe

CC]. Le IVe CA est installé devant Zahna. En avant des corps d'armée, la 5e DC légère de Lorge [IIIe

CC] ainsi que la brigade polonaise de Krukowiecki [division Dombrowski] qui lui est attachée, et
deux régiments de la 29e BC légère de Wolff bivouaquent à Naundorf. Le maréchal Ney a son
quartier général à Zallmsdorf.

La cavalerie de la 29 e BC légère du MG von Wolff 
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[14] Pertes du XII   e   corps du maréchal Oudinot le 5 septembre 1813 (officiers + troupiers)  :

 Tués Blessés Manquants

101e RI de ligne (Division Pacthod) 0 + 9 0 + 29 0 + 35

52e RI de ligne (Division Guilleminot) 2 + 7 5 + 191 0 + 2

137e RI de ligne (Division Guilleminot) 0 + 76 3 + 83 0 + 0

156e RI de ligne (Division Guilleminot) 1 + 90 0 + 100 0 + 10

Total 3 + 182 8 + 403 0 + 47
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – 1894

     Chevau-léger de Westphalie 
- Herbert Knötel -

Chevau-léger de Hesse-Darmstadt
- Richard Knötel -



La place forte de Wittenberg, depuis la rive gauche de l'Elbe 
- aquarelle sur carte postale de J. von Kulas -

ans la journée du 5 septembre, le LG von Bülow est informé du mouvement de flanc de
l'armée  ennemie  sur  Zahna.  Il  suppose  d'abord  que  le  maréchal  Ney va  prendre  une
position défensive derrière  l'Elster Noire (Schwarze Elster,  affluent de l'Elbe),  mais ne

tarde pas à s'apercevoir qu'il s'agit d'une manoeuvre offensive. Dans la soirée, il porte son IIIe CA
(les trois brigades du MG von Hessen-Homburg, du MG von Thümen et du colonel von Krafft,
ainsi que la cavalerie de réserve du MG von Oppen et l'artillerie de réserve) sur Kurz-Lipsdorf pour
se rapprocher un peu de la droite du IVe CA prussien du LG von Tauentzien. La 5e brigade du MG
von Borstell (11 bataillons, 9 escadrons et 16 canons) est restée sous les ordres du prince héritier de
Suède et doit relever la 6e brigade de Krafft pour occuper les hauteurs de Kropstädt et le débouché
de Köpnick, jusqu'à ce qu'elle soit relevée à son tour par des troupes russes ou suédoises. 

D

Informé par  le  LG von Bülow, Bernadotte  ordonne au FM von Stedingk et  au LG von
Winzingerode que les troupes suédoises et russes soient réunies sur les hauteurs de Lobbese dans la
matinée du lendemain 6 septembre. Eloigné sur le flanc droit de l'Armée du Nord, le corps russe du
LG Voronzov et le détachement du MG Tchernitchev se tiennent vers Roslau, afin d'agir contre la
place forte de Wittenberg et d'empêcher la sortie éventuelle de nouvelles colonnes ennemies. Les
troupes de la brigade du GM von Hirschfeld devaient aussi les rejoindre et, dans un premier temps,
se porter de Wiesenburg sur Grochewitz, mais un contre-ordre stipule qu'elles doivent finalement se
diriger sur Rabenstein et, de là, se réunir aux troupes russo-suédoises à Lobbese. 

Les différentes forces de l'Armée du Nord se trouvent donc très dispersées.
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La marche sur Baruth et Berlin

Le 6 septembre, à huit heures du matin, le maréchal Ney remet en marche son armée qui
doit se diriger d'ouest en est, sur Baruth. Le IVe CA du GD Bertrand avancera en tête sur Jüterbog.
Sa mission  sera  alors  de couvrir  les  mouvements  des  autres  corps  d'armée sur  la  chaussée  de
Jüterbog, pour ensuite assurer l'arrière-garde de la marche sur la ville de Dahme. Le VIIe CA du GD
Reynier doit suivre et marcher par Gadegast et Oehna sur Rohrbeck, tandis que le XII e CA du
maréchal Oudinot a ordre d'attendre à Seyda que le VIIe CA défile par Gadegast avant de fermer la
marche. 

Alors qu'il aurait été préférable d'éviter d'entrer en contact avec l'ennemi, le maréchal Ney
va amener son armée dans une dangereuse marche de flanc au ras des positions de l'Armée du Nord.
Il est évident que les combats de la veille avaient alerté l'ennemi et qu'il fallait s'attendre à ce qu'il
s'interpose pour empêcher tous mouvements d'une armée française sur Berlin. En outre, les ordres
du prince de la Moskova ne sont pas respectés : le GD Bertrand est le seul à mettre son IVe CA en
marche  à  l'heure  indiquée  ;  le  GD Reynier,  qui  ne  part  qu'à  dix  heures  du  matin,  ne suit  pas
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Ordres de marche donnés par le Maréchal Ney pour le 6 septembre à huit heures du matin.

«Le 6 septembre.
Le 7 e Corps ira de Zallmsdorf sur Rohrbeck par Gadegast et Oehna.
Le 4 e Corps contournera Jüterbogk par la droite et marchera sur Dahme.
Le 12 e Corps, en position à Seyda jusqu'au passage du 7 e Corps, s'établira à Oehna.
Le 2 e régiment d'infanterie polonais attaché à la division Durutte assurera la liaison.
Toute l'armée se portera par Dahme sur Luckau, au-devant de l'Empereur.»

B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894

Ordres de marche du IV e Corps d'Armée donnés par le Général Bertrand.

« Naundorf, le 6 septembre 1813.
A 7 heures 3/4 précises, le 4 e  Corps se mettra en marche sur Jüterbog dans l'ordre suivant : la division
italienne, la division française, la division wurtembergeoise et leur cavalerie.
Une brigade de la division Lorge marchera avec la division italienne, l'autre brigade couvrira le flanc
gauche du corps d'armée.
Le quartier-général marchera avec la division française, le Parc d'Artillerie et le convoi avec la division
wurtembergeoise qui les couvre.
La division italienne marchera sur deux colonnes. L'une de ses brigades se tiendra prête à se porter en
soutien des deux premières brigades.
L'artillerie de chaque brigade marchera avec sa brigade.
Les pièces de 12 livres et la Réserve, comme hier, avec la division française.
Chaque division d'infanterie défilera en 2 colonnes, leur artillerie sur un flanc.

                                   Delort»

B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894



l'itinéraire prévu ; et,  en conséquence, le maréchal Oudinot va perdre quatre heures à l'attendre
avant de se mettre en mouvement sur un ordre itératif de Ney, alors que le canon tonne au nord.
Finalement,  au lieu de marcher  en masse,  les  trois  corps d'armée se retrouvent  éloignés  à une
distance de deux heures les uns des autres, dans une plaine sablonneuse et par un vent qui soulève
des  nuages  de  poussière.  En  outre,  aucune  mesure  n'avait  été  prévue  pour  s'éclairer  sur  les
dispositions de l'ennemi,  puisque les trois divisions de cavalerie du IIIe CC sont réparties dans
chacun des trois corps d'infanterie, en marchant tout de même sur leur flanc gauche. 

Au matin du 6 septembre, le LG von Bülow croit que le IVe CA de Bertrand se dirige droit
sur sa position de Kurz-Lipsdorf et décide de faire remonter son III e CA au nord, en marchant
parallèlement à l'armée du maréchal Ney. Se rapprochant ainsi de Jüterbog, il prend position entre
Eckmannsdorf et Malterhausen : la 6e brigade du colonel von Krafft à droite, la 4e brigade du MG
von Thümen sur le flanc gauche et la 3e du MG von Hessen-Homburg en réserve, tandis que la
cavalerie du MG von Oppen pousse sur Dalichow. De son côté, le LG von Tauentzien, qui devait
tenir Jüterbog, s'inquiète de son isolement et choisit de ne pas laisser son IVe CA positionné à cheval
sur la route de Berlin. De façon à se rapprocher du IIIe CA de Bülow, il fait mouvement vers l'ouest,
sur la route menant à Kaltenborn.  Il ne laisse, sous les ordres du major von Kleist,  que quatre
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Description  de la région de Dennewitz.

« Le terrain où Ney allait si malencontreusement engager la lutte, se trouve à l'endroit même qui forme
la ligne de séparation des eaux de l'Elbe et de la Havel et descend en pente douce depuis les environs de
Trenenbrietzen  [Treuenbrietzen].  Il  est  généralement  sablonneux  et  couvert  de  petits  bouquets  de
sapins.  On y  trouve  cependant  un ruisseau
aux  bords  marécageux,  l'Agger  [l'Ahe  Bach
ou la  Nuthe],  qui  prend  sa  source  près  du
village  de  Niedergörsdorf  et  qui  n'offre  de
passages que sur trois ponts : un en pierre à
Rohrbeck,  et  deux  en  bois  :  l'un  à
Dennewitz, l'autre sur le chemin de Böchow
[Bochow] à Jüterbogk [Jüterbog]. Jüterbogk
même est situé dans un bas-fond entre deux
hauteurs  dont  la  plus  considérable,  celle
située  à  l'ouest  et  au  pied  de  laquelle  se
trouve la ferme de Kaphan [Kappan], forme
un  plateau  qui  domine  tout  le  champ  de
bataille.  Entre  le  petit  bouquet  de  bois  au
nord de Dennewitz et la ville de Jüterbogk,
on rencontre  un ravin  longé  au sud  par  le
chemin qui va de cette ville à Kaltenborn. Le
ravin  se  trouvait  au  milieu  du  champ  de
bataille, entre le corps de Tauentzien et le 4e

corps français. »

M.-H. Weil – ''Campagne de 1813 – La cavalerie des armées allièes'' – 1886

Le cours de la rivière Nuthe



bataillons, deux escadrons, et une batterie et demie d'artillerie[15], sur la colline dite ''des  moulins''
devant  la  ville  de  Jüterbog. En  outre,  pour  surveiller  les  mouvements  de  l'ennemi,  Tauentzien
envoie le major von Hiller le long du cours de la Nuthe [16], à la tête d'un détachement constitué de
deux escadrons du 2. Landwehr-KR de Neumärk et des Cosaques du MG Ilovaïski-III. Le capitaine
von  Puttkammer,  avec  le  4e escadron  du  3.  Landwehr-KR  de  Poméranie,  se  rend  aussi  en
reconnaissance plus à l'est, avant de revenir plus tard rejoindre le major von Hiller à Rohrbeck.

A peine les troupes du LG von Tauentzien se sont-elles mises en marche que des rapports
signalent l'approche d'une colonne ennemie débouchant des collines du Fläming, au sud. Une fois
les détachements déduits, le corps de bataille du général prussien, presque entièrement formé de
troupes de Landwehr,  comprend 11 bataillons, 16 escadrons et  20 pièces d'artillerie. Tauentzien
doit interrompre sa marche pour affronter l'adversaire. Il installe ses troupes à 300 pas au nord de
Dennewitz, sur les hauteurs qui ondulent au nord-ouest du village, en arrière d'un petit bois de pins,
en disposant son infanterie en deux lignes, couverte par quelques escadrons.

[Voir l'ordre de bataille du IV   e   CA du LG von Tauentzien page 26.]
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[16]  La Nuthe coule dans la région de Brandebourg et de Berlin. Cette rivière prend sa source
entre Niedergörsdorf et Dennewitz, dans la région du Fläming au sud de Berlin, à une altitude de
81 mètres. Alors qu'il n'est qu'un ruisseau peu profond et marécageux, son cours traverse d'ouest en
est les villages de Dennewitz et Rohrbeck, puis il remonte au nord à angle droit sur les villes de
Jüterbog et Luckenwalde, avant de se jeter dans la rivière Havel à une altitude de 29,4 mètres dans
la ville de Potsdam. Jusqu'au tout début du XIXe siècle, le cours supérieur de la Nuthe est appelé
Ahe Bach ou Ager Bach, noms que l'on retrouve chez certains mémorialistes ou historiens.

[15] Composition du détachement du major von Kleist laissé à Jüterbog :  
• 1/ 2/  1. Landwehr-IR de Kurmärk (2 bataillons) [major von Kleist]           
• 2/ 3/  1. Landwehr-IR de Silésie (2 bataillons) [lieutenant-colonel von Plötz]
• 2/ 6/  4. Landwehr-KR de Kurmärk - Berlin - (2 escadrons) [major von Sydow]
• batterie d'art. à pied de 6 £ n° 27 [lieutenant von Mathias] - 7 pièces (1 perdue la veille) -
• demi-batterie d'artillerie à pied de 12 £ n° 5 [lieutenant von Lent] - 4 pièces -

- Richard Knötel -

Landwehr-Infanterie-Regiment 
de Silésie             de Kurmärk

Landwehr-Kavallerie-Regiment 
de Prusse orientale       de Poméranie

http://fr.wikipedia.org/wiki/Potsdam
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Au nord de Dennewitz :
Première ligne, de droite à gauche :

- 1/2/3/4/  2. Dragoner-KR de Pr. occidentale 1)

- demi-batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 6
Major von Creilsheim - 1/  3. Reserve-IR
                                    - 2/  3. Reserve-IR
                                    - 3/  3. Reserve-IR

- batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 17
Major von Bredow - 1/  5. Landwehr-IR de Kurmärk
                                - 2/  5. Landwehr-IR de Kurmärk

                   - 3/  5. Landwehr-IR de Kurmärk
                   - 4/  5. Landwehr-IR de Kurmärk
- demi-batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 30

Derrière la première ligne, de droite à gauche :
- 3/ 4/  Dragoner-KR de Brandebourg 1)

- 1/ 2/  1. Landwehr-KR de Kurmärk 
- 1/ 2/  7. Landwehr-KR de Kurmärk 
- 1/ 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Poméranie

Deuxième ligne, de droite à gauche :
Lt-colonel von Plötz - 1/  1. Landwehr-IR de Silésie 
Major v. Eisenhardt 2) - 2/  2. Landwehr-IR de Neumärk
Major v. Eisenhardt 2) - 3/  2. Landwehr-IR de Neumärk
Major v. Eisenhardt 2) - 4/  2. Landwehr-IR de Neumärk

- demi-batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 11
En réserve, à l'arrière :

- 1/ 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Prusse orientale

En reconnaissance vers Rohrbeck :
- 1/ 2/  2. Landwehr-KR de Neumärk
- 4/  3. Landwehr-KR de Poméranie
- Cosaques du Don

Détachement du major von Kleist à Jüterbog :
Major von Kleist - 1/  1. Landwehr-IR de Kurmärk

   - 2/  1. Landwehr-IR de Kurmärk
Lt-colonel von Plötz - 2/  1. Landwehr-IR de Silésie
         - 3/  1. Landwehr-IR de Silésie

- 2/ 6/  4. Landwehr-KR de Kurmärk - Berlin -
- batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 27
- demi-batterie d'artillerie à pied de 12 £ n° 5

Major von Schmitterlöw
Lieutenant von Jenichen
Major von Wittich
Major von Welling
Major von Rangow
Lieutenant von Gleim
Major von Treskow
Major von Kamiensky
Major von Mey
Major von Mellersky
Lieutenant von Hertig

Lt-colonel von Diezelsky
Major von Liebeherr
Major von Katte
Major von Barnekow

Major von Bonin
Major von Grollman
Major von Steinmetz
Major von Paczkowski
Lieutenant von Borchard

Major von Bubbenbrock

Major von Hiller
Capitaine v. Puttkammer
Major-Gal Ilowaïski-III

Major von Klöden
Major von Dullack
Major von Kospoth
Major von Wins
Major von Sydow
Lieutenant von Mathias
Lieutenant von Lent

4 escadrons
4 pièces

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
8 pièces

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
4 pièces

2 escadrons
2 escadrons
2 escadrons
3 escadrons

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
4 pièces

3 escadrons

2 escadrons
1 escadron
1 régiment

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
2 escadrons

7 pièces
4 pièces

577
66

2 098

161

2 555

54

314
145
164
246

610

1 538

71

310

172
81

318

1 142

1 223

187
161
73

Commandant en chef : LG von Tauentzien
Chef d'état-major : Major von Rottenburg
Chef de l'artillerie : Major von Strampf 
Chef du génie : Lieutenant-colonel von Plautze

Commandants
Bataillons
Escadrons

Canons
Effectifs

LE IVe CORPS DU LG von TAUENTZIEN LE 6 SEPTEMBRE 1813
T. Louchet © 2014 – sources : B. von Quistorp, C. von Plotho, A. Wagner et G. Nafziger

Effectifs établis à partir des états de situation du IVe corps avant Großbeeren et après déduction des pertes subies
entre le 21 et le 23 août 1813 ainsi qu'aux combats de Thiessen, Euper et Zahna les 3, 4 et 5 septembre 1813.

1) Détachés de la réserve de cavalerie du IIIe CA.                   2) Le 1er bataillon est resté à Lukau.

TOTAL    8 909

TOTAL    571

TOTAL    2 786

TOTAL GENERAL    12 266



Les combats entre Bertrand et Tauentzien (9h00 - 13h30)
                      

Vers neuf heures, trois colonnes apparaissent au sud de
Dennewitz. C'est le IVe CA du GD Bertrand et la 5e DC légère
du GD Lorge [IIIe CC].  En tête,  la 15e DI (Italiens) du GB
Fontanelli, soutenue par la cavalerie de Lorge, est la première
à traverser le pont en bois sur la Nuthe (qui n'est à cet endroit
qu'un ruisseau), à l'entrée sud de Dennewitz. Ces troupes vont
ensuite se déployer au nord du village, dans une plaine étroite
qui s'élève en pente douce, bordée à l'horizon par de petits bois
de  pins  et  terminée  à  l'ouest  de  Dennewitz par  quelques
mamelons peu élevés, dont l'un est surmonté d'un moulin [17]
[18]. La 12e DI du GD Morand reste en réserve à la sortie sud
de la bourgade, tandis que la 38e DI (Wurtembergeois) du LG
von Franquemont est encore en marche.  Entre-temps, le LG
von Tauentzien a avancé la demi-batterie n° 30 du lieutenant
von  Hertig,  quatre  pièces  couvertes  par  un  escadron  du  3.
Landwehr-KR de Poméranie, afin de ralentir et d'entraver le déploiement des troupes ennemies.
Mais, les trop nombreux canons adverses, protégés par une ligne de cavalerie, l'obligent à se replier.

Photographie de l'ancien moulin de Dennewitz en 1928
- Collection de Günter Rapp (Deutsche Fotothek) -
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''Hochzeitsmühle'' 
Photo du moulin construit en

1998, au sud de Dennewitz

[17] Certains historiens se trompent lorsqu'ils parlent du moulin de la bataille de Dennewitz en se
référant à celui qui est situé de nos jours à la sortie au sud du village. En effet, ce dernier a été
construit en 1998, selon le modèle traditionnel, mais ce n'est pas le moulin existant en 1813 dont
parlent les mémorialistes. 
[18] Cette ancienne photographie ci-dessous le montre se situant autrefois à côté d'une tombe avec
une croix, à la mémoire de 60 soldats du Grenadier-Regiment König Friedrich I (4. Ostpreußisches
n° 5). Ce mémorial existe encore aujourd'hui, au croisement de la route de Dennewitz à Nieder-
Görsdorf et de la voie de chemin de fer, non loin de la sortie ouest du village.



Arrivé  sur  place,  le  maréchal  Ney ordonne  lui-même toutes  les  dispositions  [Ordre  de
bataille du IV e CA du GD Bertrand pages 29 et 30]. Malgré les tirs prussiens, la division Fontanelli
et son artillerie divisionnaire commencent à se mettre en place, sous le couvert de deux batteries de
12 £ de la réserve d'artillerie : 6 pièces sur un mamelon à gauche de Dennewitz, et 6 autres sur les
hauteurs en arrière du village, entre Dennewitz et Gölsdorf, battant toute la plaine en avant [24 e et
26e compagnies du 2e régiment d'artillerie à pied]. En seconde ligne, derrière la 15e DI, vient se
ranger la 5e DC légère du GD Lorge, avec la 13e BC légère du GB Merlin à gauche et la 12e BC
légère  du GB Jacquinot  à  droite.  Cependant,  le  LG von Tauentzien  poste  19 pièces  de canon,
couvertes par de la cavalerie, sur les hauteurs et au nord d'un bois de pins. La batterie à pied n° 17
de Gleim se poste sur un monticule situé au nord-est de la pinède, la batterie à pied n° 30 de Hertig
est au milieu, face à une trouée séparant le bois en deux parties, tandis que les demi-batteries à
cheval n° 6 de Jenichen et n° 11 de Borchard sont envoyées sur l'aile droite. Les huit pièces de ces
deux dernières batteries doivent diriger leurs feux vers le mamelon du moulin de Dennewitz, là où
la  12e DI  de  Morand vient  progressivement  prendre  position,  pour  couvrir  le  flanc  gauche  de
Fontanelli et les abords du village. Puis arrive la division wurtembergeoise de Franquemont, qui se
tient en réserve le long du ruisseau, à l'entrée sud de Dennewitz. La cavalerie de Lorge [III e CC] se
porte sur le flanc gauche, en direction de Nieder-Görsdorf, afin de couvrir la route et d'assurer la
liaison  entre  les  divisions  de  Morand  et  de  Fontanelli.  Le  détachement  de  la  18e BC  légère
(Polonais) du GB Krukowiecki [19] se tient en réserve à la sortie nord de Dennewitz. 

En dépit des tirs des canons ennemis, la 12e DI de Fontanelli achève de se déployer vers dix
heures  du  matin.  L'artillerie  de  réserve  et  l'artillerie  divisionnaire  italienne  démontrent  leur
supériorité, infligeant de lourdes pertes et démontant deux canons de la demi-batterie à cheval n° 11
du lieutenant von Borchard et un canon de la demi-batterie à pied n° 30 du lieutenant von Hertig.  
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GD Henri Gatien Bertrand
(1773 – 1844)

Conmmandant le IV e CA français
- Musée de Chateauroux -

                GD Achille Fontanelli            
                             (1775 – 1838)                             
 Commandant la 15 e DI - Italiens - (IV e CA)
                         - Andrea Appiani -                            

[19] Ce détachement de la 18e BC légère (Polonais) du GB Krukowiecki (Division Dombrowski)
est composé de 3 escadrons du 2e régiment de Uhlans [Colonel Rzodkiewicz] et d'un escadron du
4e régiment de Chasseurs à cheval polonais [Colonel Koslanski] portant aussi des lances.
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LE IVe CORPS DU GD BERTRAND LE 6 SEPTEMBRE 1813
T. Louchet © 2014 – sources : Archives du S. H. A. T. : Cartons AFIV-1344 / C2-539/ C2-541/ C2-
543-544 / C2-708 / Xp-3 et G. Fabry - S. Bowden - G. Nafziger - B. von Quistorp - A. Martinien 
Effectifs établis à partir des états de situation du IVe corps avant Großbeeren et après déduction des pertes subies

entre le 21 et le 23 août 1813 ainsi qu'aux combats de Thiessen, Euper et Zahna les 3, 4 et 5 septembre 1813.

Etat-major du IV  e   Corps d'Armée
------------------------------------------------------------------
12  e   Division : GD Morand 1)

1  ère   Brigade : GB de Bellair
- 8e RI légère : Colonel Ricard - 2/  8e RI légère

           - 4/  8e RI légère
2  e   Brigade : GB Toussaint
- 13e RI de ligne : Colonel Lucas - 1/  13e RI de ligne

             - 2/  13e RI de ligne
             - 3/  13e RI de ligne
             - 4/  13e RI de ligne
             - 6/  13e RI de ligne

Artillerie régimentaire
3  e   Brigade : GB Hulot
- 23e RI de ligne : Colonel Vernier - 1/  23e RI de ligne
                              - 2/  23e RI de ligne
                              - 4/  23e RI de ligne
                              - 6/  23e RI de ligne
Artillerie régimentaire
Artillerie de la 12  e   DI : Major Pingenot

- 1/  2e régiment d'artillerie à pied
- 3/  2e régiment d'artillerie à pied
- 1/ 2/  7e bataillon bis du train

15  e   Division (Italiens) : GD Fontanelli 1) 2)

1  ère   Brigade : GB Martel
- 1er RI de ligne : Chef de Bataillon Ferrirolli 

- 3/  1er RI de ligne
- 4/  1er RI de ligne

- 4e RI de ligne : Colonel en second Cecopieri 
- 2/  4e RI de ligne
- 3/  4e RI de ligne
- 4/  4e RI de ligne

2  e   Brigade : GB Sant'Andrea
- 1er RI légère : Colonel Moretti - 2/  1er RI légère
                           - 3/  1er RI légère
                           - 4/  1er RI légère
- 6e RI de ligne : Colonel en sd Ferru - 3/  6e RI de ligne

        - 4/  6e RI de ligne
3  e   Brigade : GB Moroni
- 1/  Garde municipale de Milan
- 7e RI de ligne : Colonel Rossi - 2/  7e RI de ligne
                                    - 3/  7e RI de ligne         

                        - 4/  7e RI de ligne

-------------------------------

Chef de bataillon Woilard
Chef de bataillon Latour

Chef de bataillon Laugier
Chef de bataillon Quillet
Chef de bataillon Mercier
Chef de bataillon Daché
Chef de bataillon Poilpré
Capitaine Pitre

Chef de bataillon Cottard
Chef de bataillon Pelu
Chef de bn Grabeuil
Chef de bn Raveneau
Capitaine Oudelin

Capitaine Restignat
Capitaine Lecrivain
Lieutenant Boutan

Chef de bataillon Ponti
Chef de bn Jacopetti

Chef de bn Benedetti
Chef de bataillon Falcon
Chef de bataillon Bagnara

?
?
?
Chef de bataillon Crotti
Chef de bn Albanesi

Chef de bataillon Varesi 
Chef de bataillon Vittori
Chef de bataillon Darnas
Chef de bataillon Pirson

Etat-major
-----------------

Etat-major

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

2 x 6 £

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

2 x 6 £

4 x 6 £ + 2 ob
4 x 6 £ + 2 ob

Etat-major

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

34
-----------

18

1 322

3 302

44

2 290

24

362

25

850

1 150

1 600

750

450

1 000

Commandant en chef : GD Bertrand
Chef d'état-major : GB Delort
Commandant de l'artillerie : GD de Taviel
Commandant du génie : Colonel Isoard

Commandants
Bataillons
Escadrons

Canons
Effectifs

TOTAL 12e DI  7 362
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Artillerie de la 15  e   DI : Colonel Armandi
- 1/  1er régiment d'artillerie à pied italien
- 13/  1er régiment d'artillerie à pied italien
- 5e compagnie du train italien
- 6e compagnie du train italien
- Détachement 6e compagnie bis du train italien

38  e   Division (Wurtembergeois) : LG Franquemont 3)

1  ère   Brigade : MG von Stockmayer
- Fußjäger-Regiment n° 9 ''König''
- Leichte Infanterie-Regiment n° 10
- 1/ 2/  IR de ligne n° 7

2  e   Brigade : MG von Spitzemberg
- 1/ 2/  IR de ligne n° 1 ''Prinz Paul''
- 1/ 2/  IR de ligne n° 2 ''Herzog Wilhelm''

3  e   Brigade : MG von Döring (effectifs évalués)
- 1/ 2/  IR de ligne n° 4 
- 1/ 2/  IR de ligne n° 6 ''Kronprinz''

Artillerie de la 38  e   DI : Colonel von Barttruff
- 1ère batterie d'art. à pied wurtembergeoise

Cavalerie du IV  e   CA : GB Briche
24  e   BC légère (Wurtembergeois) : MG von Jett

- 1/ 2/ 3/ 4/  Chevau-légers n° 1 ''Prinz Adam''
- 1/ 2/ 3/ 4/  Ch. à cheval n° 3 ''Herzog Louis''

Artillerie : Lieutenant-colonel von Brand
- 1ère batterie d'art. à cheval wurtembergeoise

5  e   DC légère (III  e   CC) : GD Lorge 4)

12  e   BC légère : GB Jacquinot
- 5e Chasseurs à Cheval : Colonel Beugnat 

- 3/  5e Chasseurs à Cheval
                            - 4/  5e Chasseurs à Cheval
- 10e Chasseurs à Cheval : Chef d'escadron Duhamel 

- 3/  10e Chasseurs à Cheval
- 4/  10e Chasseurs à Cheval

- 13e Chasseurs à Cheval : Colonel Shee 
- 5/  13e Chasseurs à Cheval
- 6/  13e Chasseurs à Cheval

13  e   BC légère : GB Merlin
- 15e Chasseurs à Cheval : Major de Salomon 

- 4/  15e Chasseurs à Cheval
- 21e Chasseurs à Cheval : Chef d'esc. Sommersogel 

- 3/  21e Chasseurs à Cheval
- 22e Chasseurs à Cheval : Major de Combel 

- 3/  22e Chasseurs à Cheval 
- 4/  22e Chasseurs à Cheval

Artillerie de la 5  e   DC légère
1/  5e régiment d'artillerie à cheval

Capitaine Verna
Capitaine Ferrari
Capitaine Guidelli
Capitaine Borghi

Major von Landenberger
Major von Bequignoll
Lt-Colonel von Kechler

Colonel von Biberstein
Colonel von Baur-
Breitenfeld

Colonel von Imhoff
Colonel von Misani

Capitaine von Wickede

Lt-Colonel von Bismarck
Lt-Colonel von Gaisberg

Capitaine von Bürgi

Chef d'esc. Dumonceau
Chef d'esc. Chataignier 

Major Thomas
Chef d'esc. Dulimberd

Chef d'escadron Barbier

Chef d'esc. de la Tourrette
?

Capitaine Meunier

4 x 6 £ + 2 ob
4 x 6 £ + 2 ob

Etat-major

1 bataillon
1 bataillon
2 bataillons

2 bataillons
2 bataillons

2 bataillons
2 bataillons

4 x 6 £ + 2 ob

Etat-major

4 escadrons
4 escadrons

4 x 6 £ + 2 ob

Etat-major

1 escadron
1 escadron

1 escadron
1 escadron

1 escadron
1 escadron

1 escadron

1 escadron

1 escadron
1 escadron

        
4 x 6 £ + 2 ob

350

12

276
277
629

1 079
601

1 100
1 200

115

2

318
284

117

9

582

279

402

199

211

401

97

TOTAL 15e DI 6 175

TOTAL 38e DI 5 289

TOTAL 24e BC légère  721

TOTAL IVe CA    19 581
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1)  Les effectifs de la 12e DI et de la 15e DI (Italiens) ont été calculés à partir des états de situation de
l'Armée de Berlin au 15 août 1813 (Archives du S. H. A. T. -  Cartons C2-539, C2-541,  C2-708 et  AFIV-
1344). Ont été déduites les pertes survenues entre le 15 août et le 5 septembre, notamment suite à la
bataille de Großbeeren le 23 août, et aux combats de Thiessen, Euper et Zahna les 3, 4 et 5 septembre.

Les autres documents utilisés pour le calcul des effectifs sont les suivants :
- Courrier de Bertrand à Berthier du 31 août 1813. (G. Fabry - ''Etude sur les opérations du maréchal
Oudinot du 15 août au 4 septembre 1813'' - 1910)
-  Courrier  de  Bertrand  à  l'Empereur  du  12  septembre  1813.  (Fabry  -  ''Etude  sur  les  opérations  de
l'empereur du 5 septembre au 21 septembre 1813'' – 1913)
- B. von Quistorp - ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' - Tome I - Chapitre XIII – 1894
Dans le paragraphe intitulé ''Ney übernimmt den Oberbefehl'',  Quistorp fournit de nombreux éléments
chiffrés servant de base aux calculs des effectifs du IVe Corps d'Armée.

2)  Dans son courrier à l'Empereur, Bertrand indique 5 800 hommes pour la division italienne avant la
bataille de Dennewitz. L'effectif de l'artillerie a été calculé en sus de celui de l'infanterie (5 800 + 350).  

3)  Selon  B.  von  Quistorp,  le  rapport  du  1er septembre  1813  indique  que  l'effectif  de  la  division
wurtembergeoise s'élève à 6 543 hommes : 5 639 d'infanterie, 602 de cavalerie et 302 d'artillerie. Après
avoir soustrait les pertes de 477 hommes dans les combats des 3 et 4 septembre (159 + 318), l'effectif au 6
septembre est de 6 066 hommes, dont 5 162 hommes d'infanterie.
Les effectifs de l'IR de ligne n° 2 et de l'IR de ligne n° 7 avant la bataille sont indiqués par Quistorp dans
le tableau des pertes de la 38e DI à Dennewitz d'après le rapport envoyé au Roi du 10 septembre 1813.
Le GD Bertrand donne 2 400 hommes pour la brigade Döring qui rejoint la division de Franquemont le 20
août à Baruth. Le 1er bataillon de l'IR de ligne n° 4 perd une centaine d'hommes le 28 août à Jüterbog.

4) Les effectifs de la 5e DC légère sont ceux du 1er septembre 1813 (Archives du S. H. A. T. Cartons C2-543
& 544 et Xp-3).

Détachement de la 18  e   BC légère : GB Krukowiecki
Colonel Rzodkiewicz - 2e Régiment de Uhlans polonais
Colonel Koslanski - 4e Chasseurs à Cheval polonais

Réserve d'artillerie du IV  e   CA : Colonel Ménoire (6)
- 24/  2e régiment d'artillerie à pied             (82)
- 26/  2e régiment d'artillerie à pied             (69)
- 8/  4e régiment d'artillerie à pied               (93)
- 25/  4e régiment d'artillerie à pied             (54)
- 3/  7e bataillon bis du train                          (9)
- 4/  7e bataillon bis du train                         (23)
- 5/  7e bataillon bis du train                        (95)
- 6/  7e bataillon bis du train                       (156)
- 7/  7e bataillon bis du train                       (107)
- 4/  11e bataillon principal du train           (134)

Génie : - 2/  1er bataillon de sapeurs                       (123)
- 8/ 1er bataillon de sapeurs                        (130)
- 8e compagnie de sapeurs italiens               (78)
- Dét. 3e Cie Artisans de Marine italiens     (69)
- Détachement du train du génie                  (40)

Equipages : - 5/  9e bataillon d'équipage du train  (116)
         - 6/  9e bataillon d'équipage du train (116)
         - 7/  9e bataillon d'équipage du train   (78)
         - 13e Cie des artisans d'artillerie         (26)
         - Transport militaire italien               (117)

Major Kosecki
Chef d'escadron Biernacki

(Effectifs au 15/08/1813)

3 escadrons
1 escadron

6 x 12 £
6 x 12 £

4 x 6 £ + 2 ob
4 x 6 £ + 2 ob

450
150

1 721

TOTAL 5e DC légère  2 780

TOTAL GENERAL    24 082



Les Prussiens doivent former leur infanterie en une seule ligne pour opposer un front égal à
l'ennemi. Vers onze heures, Tauentzien dirige les tirailleurs du 5. Landwehr-IR de Kurmärk [major
von Bredow] contre la division Fontanelli, soutenus en seconde ligne par le 3e bataillon [capitaine
von Steinmetz]  et  le  4e Bataillon [capitaine von Paczkowski]  du 2.  Landwehr-IR de Neumärk.
Après un échange de mousqueterie, les bataillons de Landwehr épuisent leurs munitions et leurs
officiers  donnent l'ordre du repli, du fait des pertes subies et par peur d'une contre-attaque possible
à  la  baïonnette.  La  retraite  précipitée  désorganise  la  seconde  ligne,  mais  le  2e bataillon  du  5.
Landwehr-IR de Kurmärk tente de résister obstinément. Son commandant, le major von Kamiensky,
est blessé et remplacé par le capitaine von Hagen qui est touché à son tour. Le commandement de
ce bataillon isolé revient au capitaine von Gelsdorf qui parvient à se retirer grâce au soutien des
tirailleurs du 3. Reserve-IR [major von Creilsheim], en subissant les tirs à mitraille de quatre canons
ennemis. Côté prussien, 5 officiers et 100 hommes de troupe sont victimes de cette attaque.  

L'attaque du 5. Landwehr-IR de Kurmärk - Richard Knötel -
  

L'aile gauche de Tauentzien, fortement assaillie, se réfugie derrière le bois situé contre le
chemin menant à Malterhausen. A droite, la division de Fontanelli repousse le 3. Reserve-IR [major
von Creilsheim] vers une pinède dont la lisière est maintenant tenue par une ligne de tirailleurs. La
3e brigade italienne [GB Moroni],  qui avance en colonne,  se retrouve sous le feu ennemi.  Les
Italiens avancent alors leur artillerie dont les tirs obligent les Prussiens à reculer encore de 800 pas.
Sur le flanc droit, un escadron du 2e Uhlans polonais [major Kosecki], en profite pour charger et
sabrer le 3e bataillon [major von Rangow] du 3. Reserve-IR qui, en train de se former en colonne,
est pris au dépourvu. Tandis qu'une partie de la brigade polonaise du GB Krukowiecki [voir note
18] attaque  le  bataillon  proprement  dit,  une  autre  repousse  les  tirailleurs  dans  les  bois,  et  un
troisième groupe se tient en réserve. Les Prussiens se replient, certains soldats se jetant au sol pour
éviter  les coups de lances,  mais les pertes sont lourdes.  Au cours de cette  action,  les Polonais
déclarent avoir brisé trois carrés ennemis. Malgré le renfort du 1er bataillon [major von Wittich] du
3. Reserve-IR, du 2e bataillon [capitaine von Grollman] du 2. Landwehr-IR de Neumärk et d'un
détachement de cavalerie, l'aile droite de Tauentzien doit se replier afin de se réorganiser. 
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IV  e   CA du GD BERTRAND

15  e   DI (Italiens) – GD Fontanelli
1  ère   Brigade : GB Martel
01 – 3/ 4/  1er RI de ligne
02 – 2/ 3/ 4/  4e RI de ligne
3  e   Brigade : GB Moroni
03 – 2/ 3/ 4/  7e RI de ligne
04 – 1/   Garde de Milan
2  e   Brigade : GB Sant'Andrea
05 – 2/ 3/ 4/  1er RI légère
06 – 3/ 4/  6e RI de ligne

5  e   DC légère – GD Lorge
13  e   BC légère – GB Merlin
07 – 4/  15e Chasseurs à cheval
08 – 3/  21e Chasseurs à cheval
09 – 3/ 4/  22e Chasseurs à cheval
12  e   BC légère – GB Jacquinot
10 – 3/ 4/  5e Chasseurs à cheval
11 – 3/ 4/  10e Chasseurs à cheval
12 – 5/ 6/  13e Chasseurs à cheval
18  e   BC légère (Polonais) – GB Krukowiecki
13 – 2e Régiment de Uhlans polonais
14 – 4e Chasseurs à cheval polonais

12  e   DI – GD Morand
1  ère   Brigade : GB de Bellair
15 – 2/ 4/  8e RI légère
2  e   Brigade : GB Toussaint
16 – 1/ 2/ 3/ 4/ 6/  13e RI de ligne
3  e   Brigade : GB Hulot
17 – 1/ 2/ 4/ 6/  23e RI de ligne

38  e   DI (Wurtemberg) – LG von Franquemont
2e Brigade : MG von Spitzemberg
18 – 1/ 2/  IR de ligne n° 1 ''Prinz Paul''
19 – 1/ 2/  IR de ligne n° 2 ''Herzog Wilhelm''
1  ère   Brigade : MG von Stockmayer
20 – 1/ 2/  IR de ligne n° 7
21 – 1/  Fußjäger-Regiment n° 9 ''König''
22 – 1/  Leichte Infanterie-Regiment n° 10
3  e   Brigade : MG von Döring
23 – 1/ 2/  IR de ligne n° 4
24 – 1/ 2/  IR de ligne n° 6 ''Kronprinz''

24  e   BC légère – MG von Jett
25 – 1/ 2/ 3/ 4/  Ch.-légers n° 1 ''Prinz Adam''
26 – 1/ 2/ 3/ 4/ Ch. à cheval n° 3 ''Herzog Louis''

IV  e   CA du MG von TAUENTZIEN

1  ère   Brigade du MG von Dobschütz
2  e   Brigade du Colonel von Lindenau

Au nord de Dennewitz
27 – 1/ 2/ 3/  2. Dragoner-KR de Pr. occidentale
28 – 4/  2. Dragoner-KR de Prusse occidentale
29 – 1/ 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Pr. orientale
30 – 4/  Dragoner-KR de Brandebourg
31 – 1/ 2/  1. Landwehr-KR de Kurmärk
32 – 1/  1. Landwehr-IR de Silésie
33 – 2/ 3/ 4/  2. Landwehr-IR de Neumärk
34 – 1/ 2/ 3/ 4/  5. Landwehr-IR de Kurmärk
35 – 1/ 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Poméranie
36 – 1/ 2/ 3/  3. Reserve-IR
37 – 1/ 2/  7. Landwehr-KR de Kurmärk
38 – 3/  Dragoner-KR de Brandebourg

En reconnaissance vers Rohrbeck
39 – 1/ 2/  2. Landwehr-KR de Neumärk
40 - 4/  3. Landwehr-KR de Poméranie
41 – Régiment Ilowaïski-III (Cosaques du Don)

Détachement du Major von Kleist à Jüterbog
42 – 2/ 3/  1. Landwehr-IR de Silésie
43 – 1/ 2/  1. Landwehr-IR de Kurmärk
44 – 2/ 6/  4. Landwehr-KR de Kurmärk (Berlin)

© T. Louchet - 2014

Légende de la carte : Bataille de Dennewitz – 11h00 (page 33)



Attaque de la cavalerie de Landwehr prussienne - Richard Knötel -

Il est environ une heure de l'après-midi lorsqu'un bruit de canonnade devient perceptible à
l'ouest, annonçant l'arrivée du IIIe CA prussien. Alerté par les combats de la veille à Zahna et Seyda,
le LG von Bülow a fait marcher ses troupes parallèlement à celles du maréchal Ney. Pour répondre
à l'appel à l'aide du LG von Tauentzien, Bülow a hâté la marche de ses régiments en position entre
Eckmannsdorf et Malterhausen, à environ 8 kilomètres de Dennewitz, devançant ainsi les ordres du
prince héritier de Suède dont les troupes russo-suédoises sont encore loin en arrière.

Cependant,  l'infanterie du GD Bertrand s'est  approchée du centre  de la  ligne ennemie à
moins de 1 400 pas des bois et s'est étendue sur son aile gauche, appuyée par la 12 e BC légère du
GB  Jacquinot.  Profitant  d'un  moment  d'hésitation  des  troupes  impériales  qui  sont  surprises
d'entendre le  son du canon sur  leur  gauche,  le  LG von Tauentzien ordonne une contre-attaque
appuyée par toute sa cavalerie. Les 1er et 2e escadrons du 3. Landwehr-KR de Poméranie [major von
Barnekow]  encerclent  et  enfoncent  trois  bataillons  ennemis.  Secondés  par  le  1er [major  von
Treskow] et le 4e bataillons [major von Mellersky] du 5. Landwehr-IR de Kurmärk, ainsi que par le
3e bataillon  [major  von  Steinmetz]  du  2.  Landwehr-IR  de  Neumärk,  ils  réussissent  à  faire
prisonniers presque tous les ennemis [20].        
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[20]  1 -  Le 3e escadron  du 3. Landwehr-KR de Poméranie est resté à l'arrière pour couvrir une
batterie à cheval, avec le 3e escadron du Dragoner-KR de Brandebourg.
[19] 2 - Ayant beaucoup souffert lors de la première attaque, le 2e bataillon [major von Kamiensky]
du 5. IR de Kurmärk est resté en réserve, tandis que le 3e bataillon [major von Mey] se trouve à
l'extrême gauche, pour couvrir la demi-batterie à pied n° 30 du lieutenant von Hertig. 
[19] 3 - Selon A. Wagner, le major von Barnekow et son officier d'ordonnance sont tués au cours
de ce combat. Mais, selon B. von Quistorp, ils trouvent la mort lors d'une charge contre l'IR de
ligne n° 7 wurtembergeois, plus tard dans l'après-midi. Voir note [38] page 58
A. Wagner  – ''Plane  der  Schlachten  und Treffen,  welche  von der  preussischen Armee  in  den
Feldzügen der Jahre 1813, 1814 und 1815 geliefert worden'' –  Volume I –  1821
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894



Sous les ordres du lieutenant-colonel von Diezelsky, arrivent peu après le 4e escadron du
Dragoner-KR de Brandebourg et les 1er et 2e escadrons du 1. Landwehr-KR de Kurmärk [major von
Liebherr]. Ils sont bientôt rejoints par les 1er et 2e escadrons du 7. Landwehr-KR de Kurmärk [major
von Katte]. Le 3e escadron du Dragoner-KR de Brandebourg est resté en réserve. Les escadrons
prussiens se lancent à la charge et, ne pouvant se reconnaître au milieu des nuages de poussière et
de fumée, se retrouvent brusquement devant la première ligne d'infanterie ennemie qu'ils traversent.
Puis, ils sabrent et dispersent deux bataillons italiens postés en deuxième ligne. Le capitaine de
cavalerie von Kamin du 1. Landwehr-KR de Kurmärk est blessé par deux coups de baïonnettes. 

L'attaque du 1. Landwehr-KR de Kurmärk contre un carré italien - Richard Knötel -

Pendant ce temps, les trois escadrons commandés par le major von Schmitterlöw doivent
couvrir l'attaque de Diezelsky sur le flanc droit contre un régiment de Chasseurs à cheval [5 e DC
légère] lancé en contre-attaque  [21]. Le 2. Dragoner-KR de Prusse occidentale aborde les deux
escadrons ennemis par le flanc et les disperse complètement. Puis, renforcé par le 4e escadron du
Dragoner-KR de Brandebourg, il se porte sur une batterie ennemie, l'oblige à cesser le feu et s'en
empare. Cependant, la cavalerie prussienne est prise sous les tirs de trois bataillons avancés du 13e

RI de ligne [colonel Lucas] de la brigade du GB Toussaint et du 8e RI légère [colonel Ricard] de la
brigade du GB Belair qui récupèrent les pièces d'artillerie. Les Prussiens ne peuvent emmener qu'un
seul caisson de munitions et se replient en tournant par la droite de l'ennemi. 
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[21] Il s'agit probablement du 5e Chasseurs à cheval [colonel Beugnat] qui, le 6 septembre 1813, a
5 officiers blessés, dont le chef d'escadron Dumonceau, alors que le 10e Chasseurs à cheval [chef
d'escadron Duhamel] n'a aucune perte. 
Pour le 13e régiment de Chasseurs à cheval, les pertes s'élèvent à 1 officier tué et 1 blessé.
A. Martinien  – ''Tableaux des officiers tués et blessés pendant les guerres de l'Empire (1805 -
1815)''



Tandis  que  la  cavalerie  de  Schmitterlöw s'en  retourne  avec  les  prisonniers,  les  1.  et  7.
Landwehr-KR de Kurmärk, à peine ralliés, sont confrontés aux deux escadrons du 13e Chasseurs à
cheval [colonel Shee], qui finissent par se retirer. La cavalerie prussienne engage la poursuite, mais
rebrousse  chemin  lorsqu'elle  parvient  près  de  l'infanterie  wurtembergeoise  située  en  arrière  de
Dennewitz. Les escadrons prussiens sont à peine regroupés que, pour la seconde fois, le 2e régiment
de Uhlans polonais [Colonel Rzodkiewicz] surgit. Lancés tardivement à la poursuite de la cavalerie
prussienne, les Polonais n'atteignent celle-ci que lorsqu'elle est sur le point de rentrer dans sa ligne.
Chargés alors violemment par les trois escadrons du 2. Dragoner-KR de Prusse occidentale, les
deux premiers du 1. Landwehr-KR de Kurmärk, ainsi que par les 3e et 4e escadrons du Dragoner-
KR de Brandebourg [22], les cavaliers polonais combattent avec une grande bravoure, mais ils sont
serrés et enfoncés de tous côtés. Après une résistance acharnée, la plupart des hommes sont sabrés
ou faits prisonniers.  Poursuivis pendant leur retraite,  les Uhlans rescapés vont se jeter dans les
troupes du IIIe CA du LG von Bülow qui débouchent sur Nieder-Görsdorf [voir p. 45]. Ces combats
de cavalerie, qui ont débuté vers midi, vont durer jusque vers une heure et demie de l'après-midi.

Attaque du major von Schmitterlöw avec deux escadrons contre les Uhlans polonais
- Richard Knötel -

Pendant ce temps, les tirailleurs s'étant retirés, les deux lignes de bataille ont rétabli leur
ordre et sont engagées dans des échanges acharnés de feux de mousqueterie entre les bataillons et
de canonnades entre les batteries d'artillerie. Ney comprend alors qu'il est nécessaire d'amener des
renforts car il va falloir fixer le IVe CA de Tauentzien qui recule mais ne cède pas complètement,
tandis que la division italienne commence à être épuisée, après deux ou trois heures de combats. Il
ordonne au LG von Franquemont  de venir  s'établir  sur  la  route  de  Jüterbog,  à  l'endroit  où se
tenaient les Italiens au début du combat. Vers midi et demi, le général wurtembergeois traverse la
Nuthe (Ahe Bach) et Dennewitz avec six bataillons et de l'artillerie, tandis que ses autres bataillons
sont affectés à la protection du parc d'artillerie et des équipages, à environ un kilomètre en arrière
du village. C'est à ce moment que, pour une raison peu claire, la cavalerie de Lorge [IIIe CC] sème
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[22] Le 1er et le 2e escadrons du Dragoner-KR de Brandebourg sont affectés à la 4e brigade du MG
von Thümen, dans le IIIe CA prussien du LG von Bülow.



le désordre dans les troupes wurtembergeoises qui se déploient. Mal engagés, selon l'expression du
maréchal Ney, il est possible que les régiments de Chasseurs à cheval se soient retirés parce qu'ils
étaient éreintés et diminués par les longs combats menés contre une cavalerie prussienne opiniâtre
qui refusait de s'avouer vaincue. Néanmoins, les fantassins
de Franquemont parviennent à se ressaisir et à gagner leur
position, un peu avant une heure de l'après-midi. Au cours
d'un  nouvel  assaut,  la  15e DI  de  Fontanelli  s'empare  du
milieu du bois tenu par les troupes de Tauentzien, tandis
que quatre bataillons wurtembergeois et deux compagnies,
sous les ordres du MG von Spitzemberg s'avancent vers la
partie  orientale  de  la  pinède  et  en  chassent  les  batteries
prussiennes. Pour consolider ses positions, Ney fait avancer
les  deux  autres  bataillons  wurtembergeois  et  la  batterie
d'artillerie à cheval qui étaient restés devant Dennewitz.

Malmené  sur  tout  le  front,  le  IVe CA  prussien
recule,  mais  Tauentzien  ne veut  pas  quitter  le  champ de
bataille, et demande à ses troupes de tenir bon car Bülow a
promis de lui  venir  en aide avec son IIIe CA. Malgré la
confusion momentanée,  provoquée  par  la  poussière  et  la
fumée de la poudre, le général prussien parvient à rétablir
l'ordre et, tout en manoeuvrant par sa droite, à installer ses
forces en arrière sur une seconde position [23] : 
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LG Emanuel von Tauentzien 
(1760 – 1824)

Commandant le IV e CA prussien

[23] Seconde d  is  position des troupes du LG von Tauentzien :
•     Première ligne, de droite à gauche :    
– demi-batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 30 [lieutenant von Hertig]
– 1/  3. Landwehr-KR de Prusse orientale (1 escadron)
– 1/ 3/ 4/  5. Landwehr-IR de Kurmärk (3 bataillons) [major von Bredow]
– batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 17 [lieutenant von Gleim]
– 2/ 3/* 2. Landwehr-IR de Neumärk (2 bataillons) [majors von Grollman et von Steinmetz]

     * Le 4e bataillon vient d'être chargé de s'occuper de l'escorte des prisonniers.
•     Deuxième ligne, de droite à gauche : 
– demi-batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 6 [lieutenant von Jenichen]
– 1/ 2/ 3/  3. Reserve-IR (3 bataillons) [major von Creilsheim]
– 1/  1. Landwehr-IR de Silésie (1 bataillon) [major von Bonin]
– 2/  5. Landwehr-IR de Kurmärk (1 bataillon) [major von Kamiensky]
– demi-batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 11 [lieutenant von Borchard]
•     En réserve, en arrière :
– 2. Dragoner-KR de Prusse occidentale (4 escadrons) [major von Schmitterlöw]
– 3/ 4/ Dragoner-KR de Brandebourg (2 escadrons) [lieutenant-colonel von Diezelsky]
– 1/ 2/  1. Landwehr-KR de Kurmärk (2 escadrons) [major von Liebherr]
– 1/ 2/  7. Landwehr-KR de Kurmärk (2 escadrons) [major von Katte]
– 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Prusse orientale (2 escadrons) [major von Bubbenbrock]
– 1/ 2/ 3/  3. Landwehr-KR de Poméranie (3 escadrons) [major von Barnekow]

A. Wagner  –  ''Plane der Schlachten und Treffen,  welche von der  preussischen Armee in den
Feldzügen der Jahre 1813, 1814 und 1815 geliefert worden '' –  Volume I –  1821



L'arrivée du IIIe corps de Bülow (12h00 - 13h00)

Sur  ces  entrefaites,  le  IIIe CA prussien  du LG von Bülow s'est  approché du champ de
bataille. Ses troupes sont galvanisées par l'annonce de la victoire du GC von Blücher à la Katzbach,
qui a été saluée par des cris de joie pendant la marche du matin vers le village d'Eckmannsdorf.
Chaque brigade avance en échelon, la gauche en avant.
En tête, se trouve la 4e brigade du MG von Thümen
[24] qui doit venir s'installer à l'aile gauche, au village
de Nieder-Görsdorf. Elle est suivie par la 6e brigade du
MG von Krafft  [25] qui doit prendre position à l'aile
droite,  en  échelon  et  un  peu  en  arrière,  entre  les
villages  de  Nieder-Görsdorf  et  Wölmsdorf.  La  3e

brigade du MG von Hessen-Homburg [26]  a ordre de
rester en réserve.  Sur le flanc gauche de l'infanterie,
chevauche  le  1.  Leib-Husaren-KR  (4  escadrons)  du
major von Sandrart, et sur le flanc droit, se trouve la
réserve  de  cavalerie,  commandée  par  le  MG  von
Oppen  [27]. La cavalerie se dirige sur Wölmsdorf et
doit appuyer sa gauche en arrière de ce village, avec le
Königin-Dragoner-KR en potence sur son aile droite.
De son côté, le MG von Borstell, qui était en poste à
Kropstadt, est retardé dans sa marche car il a du mal à
regrouper  les  divers  détachements  de  sa  5e brigade.
Alors  qu'il  lui  manque  encore  trois  bataillons,  deux
escadrons et deux canons, il reçoit l'ordre de rejoindre
le IIIe corps de Bülow à Eckmannsdorf, afin de servir
de réserve quand il arrivera sur le champ de bataille.  

A ce  moment,  Ney se  rend  compte  qu'il  ne  peut  continuer  à  repousser  les  troupes  de
Tauentzien qui ont réussi à résister avec ténacité et courage jusqu'à l'arrivée promise et espérée du
IIIe CA de Bülow. Le prince de la Moskova, qui a supplanté Bertrand dans le commandement du IVe

CA, a commis l'erreur de laisser dans l'inaction la 12e DI : il aurait dû envoyer plus tôt les troupes
de Morand pour déborder et vaincre celles de Tauentzien qui reculaient lorsqu'elles étaient engagées
de front par la 15e DI de Fontanelli. Il est maintenant trop tard : Ney doit réorganiser ses troupes
pour faire face à l'ennemi qui débouche sur sa gauche. Morand va donc être contraint de redéployer
ses forces entièrement, front à l'ouest, pour protéger le flanc gauche de la division italienne. 

L'arrivée de la 4e brigade prussienne aurait pu constituer une menace plus grande si Thümen
avait poussé une partie de ses troupes sur les arrières du IVe CA de Bertrand, en deçà de Dennewitz.
Mais le général prussien étant dans l'obligation de venir au secours de Tauentzien, dont les soldats
sont à la limite de la rupture, il doit donc nécessairement porter son effort sur la gauche de Morand,
tout en envoyant une partie de ses troupes renforcer le flanc droit du IVe CA prussien.
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LG Friederich-Wilhelm von Bülow 
(1755 – 1816)

Commandant le III e CA prussien
- Paul Ernst Gebauer -  

[24] [25] [26] [27] Ordres de bataille du III  e   CA du LG von Bülow pages 40 et 41.
A. Wagner  –  ''Plane  der  Schlachten  und Treffen,  welche  von der  preussischen Armee  in  den
Feldzügen der Jahre 1813, 1814 und 1815 geliefert worden'' –  Volume I –  1821
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – ''Zweite französische Offensive
gegen die Mark und die Schlacht bei Dennewitz'' – Tome III – 1865
G. Nafziger – Napoleon at Dresden – 1994
M. Bogdanovitch – Geschichte des Krieges Im Jahre 1813 – Tome II – 1868
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[24] Au nord de   Nieder-Görsdorf
4  e   brigade : MG von Thümen
Chef d'état-major : Major von Pfuhl
Commandant l'infanterie : colonel von Stutterheim
Première ligne : 
Lt-colonel von Reuss - 1/  Elb-IR

                       - 2/  Elb-IR
Major von Gagern - 1/  5. Reserve-IR

     - 2/  5. Reserve-IR
Deuxième ligne : - 3/  5. Reserve-IR

   - 4/  5. Reserve-IR
   - Füsilier/  4. IR de Prusse orientale

A droite : - batterie d'artillerie à pied n° 4
   - demi-batterie à pied de 12 £ n° 5 (6e brigade)

A gauche : - 1/ 2/ 3/ 4/  1. Leib-Husaren-KR
     - batterie d'artillerie à pied n° 6

En réserve, derrière le centre :
- 1/ 2/  Dragoner-KR de Brandebourg 1)

- 2/ 3/  Jäger-Compagnie de Prusse orientale

Au village de Nieder-Görsdorf :
Major von Clausewitz - 1/  4. IR de Prusse orientale

           - 2/  4. IR de Prusse orientale

[25] Entre   Wölmsdorf et Nieder-Gölsdorf
6  e   brigade : Colonel von Krafft
Chef d'état-major : Major von Traberfeld
Commandant l'infanterie : Lt-colonel von Zastrow
Première ligne :
Lt-colonel v. Zastrow - 2/  IR de Colberg (à droite) 2)

Major von Reckow - 1/  9. Reserve-IR (à gauche) 2)

      - 2/  9. Reserve-IR
      - 3/  9. Reserve-IR   

Deuxième ligne :
Major von Beust - 2/  1. Landwehr-IR de Neumärk

  - 3/  1. Landwehr-IR de Neumärk
                            - 4/  1. Landwehr-IR de Neumärk
A droite : - 1/ 2/ 4/  1. Landwehr-KR de Poméranie
A gauche : - 3/  1. Landwehr-KR de Poméranie
Devant la première ligne :

- batterie d'artillerie à pied n° 16
           (8 pièces + 2 obusiers de la batterie à pied n° 5)

Major von Mauvillon
Lt-col. von Hannstein
Major von Bentheim
Major von Puttlitz
Major von Meyern
Major von Wedell
Major von Kemphen
Capitaine von Meyer
Lieutenant von Conradi
Major von Sandrart
Capitaine von Ludwig

Lt-colonel von Wylich
Major von Heidenreich

Major von Mirbach
Major von Meyer

Major von Schmiedeberg
Major von Zglinitsky
Major von Bürger
Major von Origalsky

Major von Braunschweig
Capitaine von Reckow
Major von Düring
Lt-col. von Schwarzenau

Capitaine von Spreuth

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

6 x 12£ + 2ob
4 pièces

4 escadrons
6 x 6 £ + 2ob

2 escadrons
2 compagnies

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
 1 bataillon
3 escadrons
1 escadron

6 x 6 £ + 2 ob
+ 2 obusiers

1 666

2 636

813
174
90

671
94

314
355

1 671

890

2 245

1 915

272

150

Commandant en chef : LG von Bülow
Chef d'état-major : Colonel von Boyen
Chef de l'artillerie : Lt-colonel von Holzendorf
Commandant du génie : Major Marckoff

Commandants
Bataillons
Escadrons

Canons
Effectifs

LE IIIe CORPS DU LG VON BÜLOW LE 6 SEPTEMBRE 1813
T. Louchet © 2014 – sources : B. von Quistorp, C. von Plotho, A. Wagner et G. Nafziger

Effectifs établis à partir des états de situation du IIIe corps avant Großbeeren et après déduction des pertes subies
les 21, 22 et le 23 août 1813 (Nunsdorf, Wietstock, Jühnsdorf, Großbeeren et Blankenfelde).

1) Un troisième escadron, attaché au IVe CA de Tauentzien, rejoindra plus tard la brigade de Thümen.

TOTAL 4e brigade    8 484

2) Les deux Füsilier-Bataillons sont sur les ailes.

TOTAL 6e brigade   5 472 
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[24] En réserve, puis en partie vers Gölsdorf
3  e   brigade : MG prince von Hessen-Homburg
Chef d'état-major : Major von Jasky
Commandant l'infanterie : Lt-col. von Sjöholm-II

- 2. Grenadier-Bataillon de Prusse orientale
Lieutenant-colonel von Sjöholm-II 

- 1/  3. IR de Prusse orientale
- 2/  3. IR de Prusse orientale

             - Füsilier-Bataillon/ 3. IR de Prusse orientale
Major von Uttenhofen 

- 1/  4. Reserve-IR
- 2/  4. Reserve-IR
- 3/  4. Reserve-IR

Lieutenant-colonel von Zastrow 
- 1/  IR de Colberg
- Füsilier-Bataillon/  IR de Colberg

Major von Klinkowströhm 
- 8/  3. Landwehr-IR de Prusse orientale
- 11/  3. Landwehr-IR de Prusse orientale
- 12/  3. Landwehr-IR de Prusse orientale
- 20/  3. Landwehr-IR de Prusse orientale

Major von Beust 
- 1/  1. Landwehr-IR de Neumärk

Artillerie de la 3  e   brigade :
- batterie d'artillerie à pied n° 5 (- 2 obusiers)
- batterie à cheval n° 5 (Réserve de cavalerie)

Artillerie de réserve : Lt-colonel von Holtzendorf
- batterie d'artillerie à pied n° 19
- batterie de position russe n° 7
- demi-batterie de position russe n° 21
- demi-batterie d'artillerie à cheval n° 11

[25] A    Wölmsdorf, puis vers Gölsdorf
Réserve de cavalerie : MG von Oppen
Chef d'état-major : St-Capitaine von Prittwitz
1  ère   brigade : Colonel von Treskow 3)

- 1/ 2/ 3/ 4/  Königin-Dragoner-KR
- 1/ 2/ 3/  National-KR de Poméranie

2  e   brigade : Colonel von Malzahn
- 1/ 2/ 3/  2. Landwehr-KR de Poméranie 4)

- 1/ 2/ 3/ 4/  2. Landwehr-KR de Kurmärk
- 1/ 3/ 4/ 5/  4. Landwehr-KR de Kurmärk

Artillerie attachée : - demi-batterie d'art. à cheval n° 6

Major von Benkendorf

Major von Bülow
Major von Müllenheim
Major von Gleissenberg

Major von Schulenburg
Major von Rohde
Major von Polczinsky

Major von Romberg
Major von Schmidt

Capitaine v. Machnitzky
Major von Burgsdorf
Major von Friccius
Major von Finckenstein

Capitaine von Treskow

Capitaine von Glasenapp
Lieutenant von Neindorff

            
Lt von Baumgarten
Lt-colonel Dieterichs
Capitaine von Schlüter
Lieutenant von Arnold

Lt-colonel v. Brockhausen
Major von Zastrow

Major von Heugel
Capitaine von Wolff
Major von Teschen
Capitaine von Steinwehr

1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon

6 x 6 £
6 x 6 £ + 2 ob

6 x 6 £ + 2 ob
8 x 12£ + 4ob
4 x 12£ + 2ob
3 x 6 £ + 1 ob

4 escadrons
3 escadrons

3 escadrons
4 escadrons
4 escadrons

3 x 6 £ + 1 ob

 

976

2 421

2 079

1 781

3 122

717

85
122

103
246
123
70

673
355

247
342
366
65

TOTAL 3e brigade    11 303

TOTAL Réserve d'artillerie    542

3) Le 2. Dragoner-KR de Prusse occidentale et le Dragoner-KR de Brandebourg ont été détachés auprès du IVe CA
du LG von Tauentzien et de la 4e brigade du MG von Thümen.

4) Un escadron du 2. Landwehr-KR de Poméranie a été détaché pour escorter le train et les bagages.

TOTAL Réserve de cavalerie 2 048

TOTAL GENERAL 27 849

La 5e brigade du MG von Borstell  arrivera vers 16h00. Placée provisoirement sous les ordres du prince
héritier de Suède, son ordre de bataille est présentée séparément dans la suite de l'article.



Les combats entre Bertrand et Thümen (13h00 - 14h00)

C'est peu avant une heure de l'après-midi
que  les  premiers  éléments  de  la  4e brigade
prussienne  du  MG  von  Thümen  font  leur
apparition à l'ouest, du côté de Nieder-Görsdorf.
Sous les ordres du major von Sandrart, le 1. Leib-
Husaren-KR  (4  escadrons)  et  la  batterie
d'artillerie à pied n° 6 du capitaine von Ludwig
prennent position au nord du village. Ils ont été
envoyés  en  avant-garde  afin  d'établir  la  liaison
avec le IVe CA de Tauentzien. Ludwig installe ses
huit  bouches  à  feu  à  800  pas  de  distance  du
''Denkmalsberg''  [28]  et  commence  à  tirer  sur
cette colline où le GD Morand a positionné des
bataillons du 13e RI de ligne [colonel Lucas] et
du 8e RI légère [colonel Ricard]. Les canons de
12 £ de l'artillerie de réserve française,  amenés
sur cette hauteur, ne tardent pas à répliquer par
des  tirs  à  mitraille,  entraînant  le  repli  des
hussards prussiens et de la batterie Ludwig, dont
deux canons sont détruits.

Ce  retrait  provoque  une  certaine
confusion dans les bataillons de la 4e brigade de
Thümen  qui  se  déploient  au  nord  de  Nieder-
Görsdorf. Les premiers à arriver sont les 1er et 2e

bataillons [majors von Mirbach et von Meyer]
du 4. IR de Prusse orientale qui ont ordre de se
porter vers le village. Les sept autres bataillons
se  positionnent  au  nord  de  Nieder-Görsdorf  :
quatre  bataillons  en  première  ligne  (1er et  2e

bataillons du 5. Reserve-IR - 1er et 2e bataillons
du Elb-IR) et trois en deuxième ligne (Füsilier-
Bataillon du 4. IR de Prusse orientale - 3e et 4e

bataillons  du  5.  Reserve-IR).  Le  1.  Leib-
Husaren-KR [major  von Sandrart]  se  tient  sur
l'aile  gauche  de  ces  bataillons  et  la  batterie
d'artillerie à pied n° 6 du capitaine von Ludwig
(6 pièces restantes) sur l'aile droite. 
[voir note 24 page 40 : ordre de bataille de la 4e

brigade du MG von Thümen].  
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Major-Général August von Thümen
(1757 – 1826)

Commandant la 4 e brigade prussienne
- d'après Anna von Baensch -

[28]  ''Denkmalsberg''  signifie  la  ''colline  du
monument''. 
Ce nom a donc été donné après la bataille de
Dennewitz et on ne connaît apparemment pas
celui que portait cette colline avant 1813.

Hussard du 1. Leib-Husaren-KR 
- Jügel et Wolf -



Les  hostilités  vont  se  poursuivre  à  l'ouest,  vers  Nieder-
Görsdorf, car simultanément, les combats au nord de Dennewitz ont
baissé d'intensité. Sous la pression de la 15e DI de Fontanelli et de la
38e DI de Franquemont, le IVe CA du LG von Tauentzien poursuit
son  repli  progressif.  De  ce  fait,  il  est  incapable  d'apporter  son
soutien à la 4e brigade prussienne dont l'aile gauche va se retrouver
ainsi fragilisée. Une fois ses premières troupes en place, Thümen ne
veut pas perdre de temps et lance le premier assaut pour soulager
Tauentzien qui est en mauvaise posture. L'attaque prussienne porte
sur l'aile gauche de la 12e DI de Morand, en direction d'une pinède
où sont postés deux bataillons du 13e RI de ligne. Les fantassins du
colonel Lucas tentent de tenir ferme, mais pris sous le feu des 1er et
2e bataillons du régiment d'infanterie de  l'Elbe à une centaine de
pas, ils cèdent du terrain. Ils se replient en désordre, protégés par
des  pièces  de  12  £  de  la  réserve  d'artillerie,  placées  un  peu  en
arrière, qui accablent les Prussiens de mitraille. Ney envoie alors en contre-attaque deux bataillons
du 8e RI légère, commandés par le colonel Ricard, qui parviennent à reconquérir le terrain perdu
précédemment. Sans soutien d'artillerie, les deux bataillons de l'Elb-IR sont repoussés sous une
grêle de mitraille causant de terribles ravages. Les 3e et 4e bataillons du 5. Reserve-IR se retrouvent
maintenant à la pointe de l'attaque et subissent également de lourdes pertes, avant de se retirer dans
une grande confusion. Le major von Wedell est mortellement blessé alors qu'il mène le 4e bataillon
du 5. Reserve-IR à l'attaque de l'ennemi qui poursuit les deux bataillons du régiment de l'Elbe. [29]

Laissés en réserve par le major von Gagern, les 1er et 2e bataillons du 5. Reserve-IR n'ont pas
bougé. Le retrait précipité des bataillons prussiens de la première ligne a fragilisé leur flanc gauche
et leurs arrières, qui sont assaillis par les tirailleurs ennemis parvenus très rapidement à 30 pas. Les
bataillons français engagent un feu de mousqueterie qui provoque le reflux vers l'aile droite du 2e

bataillon du 5. Reserve-IR. Son commandant, le major von Putlitz, met pied à terre et exhorte ses
hommes à se tenir serrés. Harcelé par un feu continuel, son bataillon cède du terrain pas à pas,
tandis que le 3e bataillon du major von Meyern est coupé en deux parties. Convaincu qu'il n'y a plus
rien à faire pour le moment, Thümen ordonne le repli de ces troupes. Pendant que les 1er et 2e

bataillons du 4. IR de Prusse orientale [majors von Mirbach et von Meyer] reculent vers Nieder-
Görsdorf, il envoie sur le flanc droit, à l'abri d'un monticule, le Füsilier-Bataillon de ce régiment,
aux ordres du major von Kemphen, de façon à fournir un rideau de protection aux bataillons des
majors von Bentheim, von Puttlitz et von Meyern qui se retirent. La batterie d'artillerie à pied n° 4
de 12 £ du capitaine von Meyer (8 pièces) et la demi-batterie n° 5 de 12 £ du lieutenant von Conradi
(4 pièces), toutes deux sous les ordres du capitaine von Mahttesen, ont accompagné l'offensive des
troupes de Thümen. Installées sur une butte à l'aile droite, près du village, elles couvrent aussi dans
un premier temps le repli de l'infanterie. Après avoir vainement tenté de repousser l'ennemi, ces
batteries sont masquées à cause du mouvement rétrograde des bataillons prussiens. Se retrouvant
bientôt  sans  couverture,  elles  finissent  par  se  retirer  progressivement.  Les  troupes  françaises
avancent si rapidement qu'elles sont sur le point de s'en emparer, notamment la demi-batterie n° 5
du lieutenant von Conradi, dont quelques canonniers et chevaux sont tués.
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GD F. von Franquemont
(1770 – 1842)

Cdt la 38 e DI (IV e CA)
- Collection privée -

[29] Rapport des pertes connues de la 4   e   brigade du MG von Thümen lors de cette attaque : 
– Au 1er bataillon de l'Elb-IR, 2 officiers et 12 à 15 hommes de troupe sont tués ou blessés.
– Au 2e bataillon de l'Elb-IR, 1 officier et plusieurs hommes de troupe sont tués ou blessés.
– Au 3e bataillon du 5. Reserve-IR, 5 officiers sont blessés.
– Le major von Wedell, commandant le 4e bataillon du 5. Reserve-IR, et le capitaine von

François sont mortellement blessés.
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894



   Cependant,  la  poursuite  engagée  par  les  nuées  de
tirailleurs de la 12e DI de Morand est arrêtée par les tirs
d'artillerie provenant de la 6e brigade du MG von Krafft.
Les fantassins français sont pris en écharpe, sur leur flanc
gauche, par la canonnade de la batterie à pied n° 16 du
capitaine von Spreuth et la demi-batterie à pied n° 19 du
lieutenant  von  Baumgarten  (4  pièces  de  la  réserve
d'artillerie), situées entre Wölmsdorf et Nieder-Görsdorf. 
                                         
       Témoin de l'échec de la première offensive menée par
le  MG  von  Thümen,  le  LG  von  Bülow  décide  donc
renforcer la 4e brigade par des troupes de la 3e brigade du
MG von Hessen-Homburg formant la réserve. Il ordonne
à la batterie de position russe n° 7 du lieutenant-colonel
Dieterichs  (12  pièces)  d'aller  se  placer  aux  côtés  de  la
batterie d'artillerie à pied de 12 £ n° 4 de Meyer (8 pièces)
et de la demi-batterie à pied n° 5 de Conradi (4 pièces) qui
viennent de se replier derrière Nieder-Görsdorf. Les 1er et
2e bataillons [majors von Mirbach et von Meyer] du 4. IR

de Prusse orientale,  jusque-là en poste au village,  sont déplacés vers la gauche pour assurer la
couverture de ces pièces d'artillerie. Le 4. Reserve-IR, commandé par le major von Uttenhofen, est
également tiré de la réserve. Formé en colonnes pour mener l'attaque par la gauche, le régiment doit
passer à travers les bataillons en repli que Thümen tente de rallier. Il est suivi par les 11e, 12e et 20e

bataillons du 3. Landwehr-IR de Prusse orientale commandé par le major von Klinkowströhm. 
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GD Charles Antoine Morand
(1771 – 1835)

Commandant la 12 e DI (IV e CA)
- Musée de l'Armée -

Les troupes de Landwehr prussienne en 1813 - Richard Knötel -

1 - Artillerie à pied
2 - Landwehr de Prusse orientale
3 - Landwehr de Prusse occidentale

4 - Officier d'artillerie
5 - Landwehr de Silésie
6 - Landwehr de Poméranie
7 - Officier de Landwehr de Pr. orientale

8 - Cavalerie de Landwehr
9 - Landwehr des Marches (clairon)
10 - Jäger de Lützow



C'est  à  ce  moment  de  la  journée  que  le  2e

régiment  de  Uhlans  [colonel  Rzodkiewicz  /  major
Kosecki] et le 4e Chasseurs à cheval polonais [colonel
Koslanski]  étaient  en  train  de  se  replier,  après  les
combats  farouches  livrés  précédemment  contre  la
cavalerie  du  IVe CA prussien  du  LG  von  Tauentzien
[voir p. 37].  En arrivant sur la gauche des troupes du
MG von Thümen, les escadrons faisant partie de la 18e

BC légère du GB Krukowiecki  [voir note 19 page 28]
tombent sur les régiments en marche de la 3e brigade du
MG von Hessen-Homburg qui ont été envoyés par le LG
von Bülow pour renforcer  son aile  gauche.  Dans leur
élan,  les  Polonais  franchissent  la  ligne  des  tirailleurs
prussiens et arrivent à hauteur des trois bataillons du 4.
Reserve-IR  [major  von  Uttenhofen]  et  des  quatre
bataillons du 3. Landwehr-IR de Prusse orientale [major
von  Klinkowströhm].  Afin  de  parer  une  éventuelle
charge de la cavalerie  ennemie,  l'infanterie  prussienne
reçoit l'ordre de se former en colonnes fermées [30]. 

Victimes  des  tirs  de  l'infanterie  et  de  l'artillerie  prussienne,  les  cavaliers  de  la  brigade
Krukowiecki  tentent  de  se  désengager,  mais  ils  se  heurtent  au  1.  Leib-Husaren-KR [major  on
Sandrart] et aux deux escadrons du Dragoner-KR de Brandebourg [lieutenant-colonel von Wylich]

qui  se  tenaient  sur  l'aile  gauche  des
troupes  de  Thümen.  Après  un  instant
de surprise, la cavalerie prussienne se
lance  à  la  charge.  En  infériorité
numérique  flagrante  après  leurs
précédents  combats,  les  escadrons
polonais  veulent  éviter  l'affrontement
et rompent rapidement, non sans avoir
essuyé  quelques  pertes  [31].  Ils
trouvent  leur  salut  dans  la  fuite  entre
les carrés ennemis, puis défilent le long
du front de la 6e brigade du colonel von
Krafft.  Bien  que  n'ayant  reçu  aucun
soutien,  les  rescapés  de  la  cavalerie
polonaise parviennent tout de même à
rejoindre les positions françaises. 
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GB Jan Stefan Krukowiecki
(1772 – 1850)

Commandant la 18 e BC légère 
[30] L'infanterie prussienne utilise la formation en colonnes fermées, au lieu de celle en carrés,
contre  les charges  de cavalerie.  Quand la  cavalerie  de l'ennemi  approche,  les  rangs  extérieurs
remplissent les espaces entre les troupes. Les soldats du premier rang pointent leurs baïonnettes en
avant, tandis que ceux du deuxième rang tirent. Les hommes du troisième rang chargent les fusils
et les transmettent ensuite au deuxième rang. C'est une formation solide contre la cavalerie et qui
se met en place rapidement, mais elle est très vulnérable aux tirs d'artillerie obliques.

Capture du colonel Clouet par le capitaine von Egloff
- Carl Schuch -

[31] Pertes de la 18   e   BC légère du GB Krukowiecki    :           
Lors de ce combat,  les pertes du 2e régiment de Uhlans et  du 4e Chasseurs à cheval polonais
s'élèvent à 9 officiers, 93 hommes de troupe et 50 chevaux. Après avoir reçu quatre blessures, le
colonel Clouet, premier aide de camp du maréchal Ney, est fait prisonnier par le capitaine von
Egloff du 1. Leib-Husaren-KR. L'officier français rentrera en France en août 1814.



La cavalerie polonaise de la 18e BC légère du GB Krukowiecki

Après l'échauffourrée provoquée par l'irruption soudaine de la cavalerie polonaise du GB
Krukowiecki, le 4. Reserve-IR [major von Uttenhofen] et le 3. Landwehr-IR de Prusse orientale
[major von Klinkowströhm] poursuivent leur marche en avant vers le ''Denkmalsberg'' (''colline du
monument''), où se tiennent les troupes de la 12e DI du GD Morand. Ayant reformé ses bataillons, le
MG von Thümen les fait rentrer en ligne successivement et renforce la chaïne des tirailleurs par les
2e et 3e  Jäger-Compagnie de Prusse orientale commandées par le major von Heidenreich.

Les prescriptions du LG von Bülow étant de s'approcher au plus près de l'ennemi, la batterie
de position russe n° 7 de Dieterichs (12 pièces), la batterie à pied n° 4 de Meyer (8 pièces) et la
demi-batterie n° 5 de Conradi (4 pièces) se sont déjà déployées près du moulin de Nieder-Görsdorf,
couvertes par les 1er et 2e bataillons du 4. IR de Prusse orientale [major von Clausewitz]. Les tirs
sont  dirigés  de  front  vers  le  ''Denkmalsberg'',  toujours  fortement  défendu par  l'infanterie  et  les
batteries de Morand. A 900 pas de distance, un duel d'artillerie s'engage. Les fantassins français sont
aussi pris en écharpe, sur leur flanc gauche, par le feu de la batterie à pied n° 16 de Spreuth (8
pièces)  et  la  demi-batterie  à  pied n°  19 de Baumgarten (4 pièces),  situées  entre  Wölmsdorf  et
Nieder-Görsdorf. Les troupes de la 12e DI de Morand, qui s'étaient avancées vers le village, ne
peuvent résister aux tirs de tous ces canons russo-prussiens et commencent à cèder du terrain.

Vers deux heures de l'après-midi, le LG von Bülow dispose de toutes ses forces. Tandis qu'il
a envoyé une partie des troupes du MG von Hessen-Homburg renforcer la 4e  brigade du MG von
Thümen, la 6e brigade du colonel von Krafft est arrivée entre Wölmsdorf et Nieder-Görsdorf. Elle
est alors en mesure de tourner le village de Dennewitz, en longeant la rive sud du cours de la Nuthe
(Ahe Bach), et de couper le IVe CA du GD Bertrand du reste de l'Armée de Berlin. Mais c'est à ce
moment que le VIIe CA du GD Reynier est sur le point de déboucher enfin sur le champ de bataille.
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Uhlans (2 e régiment polonais)
- R. Morawski -            

Chasseurs à cheval (4 e régiment polonais)
- Jan V. Chelminski -



Le VIIe corps de Reynier menace l'aile droite prussienne (14h15 - 15h15)

Bien  auparavant,  vers  midi,  le  maréchal  Ney  a
envoyé  un  aide  de  camp  pour  ordonner  au  maréchal
Oudinot et au GD Reynier de marcher avec diligence, afin
de venir apporter leurs soutiens à la bataille engagée par
le IVe CA à Dennewitz. Le GD Reynier reçoit l'ordre du
prince  de  la  Moskova  vers  une  heure  de  l'après-midi,
alors que le VIIe CA et la 4e DC lourde [IIIe CC] du GD
Defrance  sont  à  mi-distance  entre  Oehna  et  Rohrbeck,
marchant  sous  une forte  chaleur  et  par  un fort  vent  de
sud-ouest qui avait jusque-là empêché d'entendre tonner
le canon.

Le repli précipité de la cavalerie du GD Lorge, la
confusion et le désordre des convois du IVe CA retardent
un  moment  la  progression  du  VIIe CA et  indiquent  à
Reynier que Ney et Bertrand sont en difficulté. Le prince
de la Moskova dépêche à nouveau un aide de camp pour
ordonner  à  Reynier  d'envoyer  d'urgence  en  renfort  des
brigades  qui  devront  se  former  en potence sur  le  flanc
gauche de la 12e DI du GD Morand. Reynier confie cette
mission à la 32e DI du GD Durutte qui, marchant alors en
milieu de colonne, presse le pas et arrive vers deux heures
et  quart.  Le  GB  Jarry,  sur  ordre  du  maréchal  Ney,
traversera la Nuthe (Ahe Bach) à hauteur du moulin de
Dennewitz et sa brigade viendra relever les troupes du IVe

CA qui  ont  quitté  cette  position.  De  son  côté,  le  GB
Devaux  devra  déployer  ses  troupes  en  deça  du  cours
d'eau,  face  à  Nieder-Görsdorf,  pour  renforcer  le  flanc
gauche du IVe CA et pour assurer la couverture du flanc
droit de l'artillerie saxonne qui arrive. Le bataillon de l'IR
n° 7 ''Niesemeuschel'' reste à l'arrière, non loin de Oehna,
pour couvrir le parc d'artillerie. La cavalerie saxonne [26e

BC  légère  du  colonel  von  Lindenau]  reçoit  la  même
mission,  mais  sera plus  tard envoyée sur Rohrbeck,  où
elle  se  livrera  à  quelques  escarmouches  contre  les
détachements de cavalerie de Tauentzien,  à savoir  le  2.
Landwehr-KR  de  Neumärk  [major  von  Hiller],  le  4e

escadron [capitaine von Puttkammer] du 3. Landwehr-KR
de Poméranie et le pulk de Cosaques du MG Ilovaïski-III.

La  24e DI  du  LG von  Le  Coq  et  la  25e DI  du
colonel  von  Bose  sont  un  temps  retardées  par  des
Cosaques  [32] menaçant le parc d'artillerie sur l'arrière,
mais qui seront bientôt chassés par l'arrivée des premières
troupes du XIIe CA du maréchal Oudinot. 
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GD Jean-Louis Ebénézer Reynier
(1771 – 1814)

Conmmandant le VII e CA français
- Henri-Félix-Emmanuel Philippoteaux -

GD Pierre F. J. Durutte
(1767 – 1827)

Conmmandant la 32 e DI 
(VII e  CA)

- François Bohm -

[32] Il s'agit probablement de partis cosaques appartenant aux troupes du MG Tchernitchev et du
LG Voronzov qui viennent de Wittenberg et de Zahna, sur les arrières de l'Armée de Berlin.
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LE VIIe CORPS DU GD REYNIER LE 6 SEPTEMBRE 1813
T. Louchet © 2014 – sources : Archives du S. H. A. T. : Cartons AFIV-1344 / C2-539/ C2-541/ C2-
543-544 / C2-708 / Xp-3 et G. Fabry - S. Bowden - B. von Quistorp - C. von Cerrini - G. Nafziger
Effectifs établis à partir des états de situation du VIIe corps avant Großbeeren et après déduction des pertes subies

les 21, 22 et le 23 août 1813 (Nunsdorf, Wietstock, Jühnsdorf, Großbeeren et Blankenfelde).

Etat-major du VII  e   CA
------------------------------------------------------------------
24  e   Division (Saxons) : LG von Le Coq
Chef d'état-major : Major von Cerrini
1  ère   Brigade : Colonel von Brause
- 1/  Leib-Grenadier-Garde-Bataillon 
- 1. Leichte IR ''von Le Coq'' : Major von Raden

- 1/  1. Leichte IR ''von Le Coq''
- 2/  1. Leichte IR ''von Le Coq''

- 6. IR ''von Rechten'' : Major von Wittern 
- 2/  6. IR ''von Rechten''

- 1. FeldJäger-Kompagnie
2  e   Brigade : MG von Melletin
- 1. Grenadier-Bataillon ''von Spiegel'' 1)

- 4. IR ''Prinz Friedrich August'' : Major von Brand 
- 1/  4. IR ''Prinz Friedrich August''
- 2/  4. IR ''Prinz Friedrich August''

- 5. IR ''von Steindel'' : Colonel von Seydewitz
- 1/  5. IR ''von Steindel''
- 2/  5. IR ''von Steindel''

Artillerie de la 24  e   DI : Major von Roth
- 2e batterie d'artillerie à pied saxonne de 6 £
- 5e batterie d'artillerie à pied saxonne de 12 £
- Train saxon ''Götrel''

Génie de la 24  e   DI : Capitaine Claus
- Compagnie de sapeurs et pontonniers

25  e   Division (Saxons) : Colonel von Bose 2)

Chef d'état-major : Major von Schreibershofen
1  ère   Brigade : Colonel von Bose
- 2. Grenadier-Bataillon ''von Kleist'' 3)

- 2. Leichte IR ''von Sahr'' : Major von Selmnitz
- 1/  2. Leichte IR ''von Sahr''
- 2/  2. Leichte IR ''von Sahr''

- 1. IR ''König'' : Major von Bose
- 2/  1. IR ''König''

- 1/  7. IR ''Niesemeuschel'' (Garde du Parc)

-------------------------------

Capitaine von Dretzler

Major von Beeren
Major von Egidy

Major von Hausen
PremierLt von Zychlinski

Major von Spiegel

Major von Tiling
Major von Döring

Major von Larisch
Major von Moritz

Capitaine Rouvroy-II
Capitaine Rouvroy-I

Major von Anger

Major von Bünau
Major von Jeschki-II

Major von Metzradt
Major von Troski

Etat-major
-----------------

Etat-major

1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 compagnie

1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

4 x 6 £ + 2 ob
4 x 12£ + 2ob

1 compagnie

Etat-major

1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

15
-----------

14

721

1 200

533
129

665

820

1 149

182
199
97

78

12

464

994

423
554

Commandant en chef : GD Reynier
Chef d'état-major : GB Gressot
Commandant de l'artillerie : Colonel Verpeau
Cdt du génie : Chef de bataillon Moret

Commandants
Bataillons
Escadrons

Canons
Effectifs

1) Le bataillon de Grenadiers réunis  ''von Spiegel''  est  formé par les compagnies des IR n° 3 ''Prinz
Maximilian'', n° 4 ''Prinz Friedrich August'', n° 5 ''von Steindel'' et n° 6 '' von Rechten''.

TOTAL 24e DI  5 787

2) Le colonel von Bose commande la 25e DI saxonne en remplacement du LG von Sahr, blessé à la bataille
de Großbeeren, le 23 août 1813.
3) Le bataillon de Grenadiers réunis ''von Kleist'' est formé par les compagnies des IR n° 1 ''König'', n° 2
''Prinz Anton'', n° 7 ''Niesemeuschel'' et n° 8 ''von Low''.
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2  e   Brigade : Colonel von Ryssel
- 2. IR ''Prinz Anton'' : Major von Holleuser 

- 1/  2. IR ''Prinz Anton''
- 2/  2. IR ''Prinz Anton''

- 1/  8. IR ''von Low''
Artillerie de la 25  e   DI : Major von Gau

- 1ère batterie d'artillerie à pied saxonne de 6 £
- 4e batterie d'artillerie à pied saxonne de 6 £
- Train saxon ''Ponzick''

26  e   BC légère (Saxons) : Colonel von Lindenau
- Uhlans ''Prinz Clemens'' : Major von Brandenstein 

- 1/ Uhlans ''Prinz Clemens''
- 2/ Uhlans ''Prinz Clemens''
- 3/ Uhlans ''Prinz Clemens''
- 4/ Uhlans ''Prinz Clemens''
- 5/ Uhlans ''Prinz Clemens''

- Husaren-KR : Major von Feilitzsch 
- 1/  Husaren-KR
- 2/  Husaren-KR
- 3/  Husaren-KR
- 4/  Husaren-KR
- 5/  Husaren-KR
- 6/  Husaren-KR
- 7/  Husaren-KR

          - 8/  Husaren-KR
Artillerie attachée - 1re batterie d'art. à cheval saxonne

    - 2e batterie d'art. à cheval saxonne 5)

    - Trains saxons ''Herzog'' et ''Kruger''

32  e   Division : GD Durutte 4)

1  ère   Brigade : GB Devaux
-1/  35e RI légère
- 132e RI de ligne : Colonel Tridoulat 

- 3/  132e RI de ligne
- 4/  132e RI de ligne

- 133e RI de ligne : Colonel Menu de Ménil
- 3/  133e RI de ligne
- 4/  133e RI de ligne

2  e   Brigade : GB Jarry
- 36e RI légère : Colonel Baume - 4/  36e RI légère
- 131e RI de ligne : Colonel  Maury 

- 3/  131e RI de ligne
- 4/  131e RI de ligne

- IR de Wurtzbourg : Colonel Moser 
- 2/  IR de Wurtzbourg
- 3/  IR de Wurtzbourg

Capitaine von Dachröden
Major von Köckritz
Major von Rex

Capitaine Kühnel
Capitaine Zandt

Capitaine von Tannhoff
Capitaine von Urlaub
Capitaine von Mader
Capitaine von Jayeman
Capitaine von Planitz

Capitaine Roos
Major Heintze
Major von Taubenhein
Sous-Lt von Holleben
Capitaine von Lindemann
Major von Fabrice
Capitaine von Naundorff
Capitaine von Feilitzsch
Capitaine Birnbaum
Capitaine Probsthain

Chef de bataillon Franck

Chef de bn Rauchon
Chef de bataillon Ebrad

Chef de bataillon Rostan
Chef de bataillon Gautrot

Chef de bataillon Sérafino

?
Chef de bataillon Cyallis

Chef de bataillon Nickels
Chef de bn Vandelfels

1 bataillon
1 bataillon
1 bataillon

4 x 6 £ + 2 ob
4 x 6 £ + 2 ob

Etat-major

1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron

1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron
1 escadron

4 x 6 £ + 2 ob
1 x 6 £ + 2 ob
(- 3 pièces) 

Etat-major

1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

1 bataillon
1 bataillon

785

252

170
144
73

2

702

672

156
95
71

15

857

1 033

1 480

470

788

556

TOTAL 25e DI  3 871

TOTAL 26e BC légère  1 698

4) Les effectifs de la 32e DI ont été établis à partir des états de situation de l'Armée de Berlin au 15 août
1813 (Archives du S. H. A. T. - Carton C2-708 et AFIV-1344) et après déduction des pertes suivantes :
- Brigade Devaux (22 août à Wietstock) : 94 hommes pour le 35e RI légère, 380 pour le 132e RI de ligne et
94 pour le 131e RI de ligne.
- Brigade Jarry (23 août à Großbeeren) : 16 officiers et 1 122 hommes de troupe pour le 133e de ligne et le
RI de Wurtzbourg ; 59 tués et 236 manquants (prisonniers ou égarés) pour le 36e RI légère.
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Détachement de la brigade polonaise du GB Zoltowski
- 2e RI de ligne polonais : Colonel Szymanowski 

- 1/  2e RI de ligne polonais
- 2/  2e RI de ligne polonais

- artillerie attachée 
Artillerie de la 32  e   DI : Chef de bataillon Simonin

- 12/  1er régiment d'artillerie à pied  5)

- 13/  8e régiment d'artillerie à pied 5)

- Détachement 2/  9e bataillon bis du train
- Détachement 2/  9e bataillon principal du train
- Détachement 4/  9e bataillon principal du train

Réserve et parc d'artillerie du VII  e   CA : Chef de 
bataillon Chandon

- 3e batterie d'artillerie à pied saxonne de 6 £  5)

Parc d'artillerie saxon : Major von Grossmann
Génie du VII  e   CA : Chef de bataillon Moret

- Train saxon 
- Compagnie de sapeurs saxons

4  e   DC lourde (III  e   CC) : GD Defrance 6)

1  ère   Brigade de cavalerie lourde : GB Axamitowski 7)

- 4/  4e Dragons
- 3/  5e Dragons
- 3/  12e Dragons
- 3/  14e Dragons
- 4/  24e Dragons
2  e   Brigade de cavalerie lourde : GB Quinette
- 4/  16e Dragons
- 17e Dragons : Colonel Lepic - 3/  17e Dragons
- 21e Dragons : Colonel Saviot - 3/  21e Dragons
- 4/  26e Dragons
- 27e Dragons : Colonel Prévost - 4/  27e Dragons

              - 5/  27e Dragons
- 13e Cuirassiers : Colonel Bigarne - 5/  13e Cuirassiers
Artillerie de la 4  e   DC lourde : colonel Chaumau

- 4/  6e régiment d'artillerie à cheval
- 2/  1er régiment d'artillerie à cheval
- Détachement 5/  1er bataillon bis du train
- Détachement 5/  4e bataillon principal du train

Chef de bn Hoffmann
Chef de bataillon Zarski

Capitaine Bonnau
Capitaine Guidon

Capitaine Dietrich

Chef d'escadron Baillot
Chef d'escadron Cézières
Chef d'escadron Rougeot
Chef d'escadron Clévenot
?

Chef d'escadron Fortin
Chef d'escadron Vigogne
Chef d'escadron Pethion
Major en second Talour
Chef d'escadron Custine
Chef d'escadron Folletier
Major en second  Lafargue

Capitaine Paëtz
?
Capitaine Panot
Capitaine de Barjeac

1 bataillon
1 bataillon

2 x 6 £

3 x 6 £ + 2 ob
3 x 6 £ + 2 ob
(- 2 pièces) 

Etat-major

2 x 6 £
(- 4 pièces)

Etat-major

4 x 6 £ + 2 ob
4 x 6 £ + 2 ob

782

(éval.) 50

70
70
75

120

5

49

261

6

150
279
170
202
79

141
263
149
101

(éval.) 100
137
169

86
97

167
98

TOTAL 32e DI  6 366

5) Le 23 août à Großbeeren, les pertes de l'artillerie du VIIe CA ont été les suivantes : 3 pièces de canon
pour la 2e batterie à cheval saxonne, 2 pièces pour la 32e DI et 4 pièces pour la 3e batterie à pied saxonne.

TOTAL RESERVE ET PARC  315

TOTAL VIIe CA  18 052

6) Les effectifs de la 4e DC lourde du GD Defrance sont ceux du 1er septembre 1813, issus des Archives du
S. H. A. T. - Cartons C2-543 & 544 et Xp-3.

7) Le GB Axamitowski remplace le GB Avice qui est rentré en France pour cause de maladie. Dans son
dictionnaire biographique des généraux, G. Six indique qu'Axamitowski a servi à Dennewitz.

TOTAL 4e DC lourde  2 394

TOTAL GENERAL 20 446 



Lorsque les forces du LG von Bülow sont arrivées en début d'après-midi, le colonel von
Krafft  a  eu pour instruction de déployer  sa 6e brigade en échelon, entre  Wölmsdorf  et  Nieder-
Görsdorf, sur la droite de la 4e brigade du MG von
Thümen qui  vient  d'engager  le  combat  au nord de
Nieder-Görsdorf.  Postées  au  sud  du  village  et
couvertes par un escadron de Landwehr, la batterie à
pied n° 16 du capitaine von Spreuth (8 pièces) et la
demi-batterie  à  pied  n°  19  du  lieutenant  von
Baumgarten  (4  pièces  de  la  réserve  d'artillerie)
appuient l'attaque de Thümen en tirant sur les troupes
et les batteries françaises situées à environ 1 400 pas,
sur  le  ''Denkmalsberg''.  Lorsque  la  12e DI  du  GD
Morand  recule  vers  le  moulin  de  Dennewitz,  les
batteries  prussiennes  suivent  le  mouvement  de
progression des troupes de Thümen, mais par la rive
droite de la Nuthe (Ahe Bach),  et  reprennent leurs
tirs sur la nouvelle position de l'ennemi à 1 200 pas. 

Il  est  deux  heures  et  quart  de  l'après-midi  lorsque  les  premières  brigades  du  VIIe CA,
envoyées d'urgence en renfort par le GD Reynier, parviennent à proximité de Dennewitz. La 32e DI
du GD Durutte prend position au sud du village, non loin du ruisseau, la Nuthe (Ahe Bach), pour
soutenir l'aile gauche du IVe CA de Bertrand. Peu après, conformément aux ordres du maréchal Ney,
la brigade du GB Jarry va traverser le petit cours d'eau et se déployer sur le mamelon du moulin de
Dennewitz afin de remplacer les troupes du IVe CA de Bertrand qui l'occupaient précédemment. De
son côté, le GB Devaux appuie sa droite au ruisseau, en faisant face au village de Nieder-Görsdorf,
et échelonne les régiments de sa brigade le long de la route menant à Gölsdorf, sur le flanc droit des
troupes saxonnes du VIIe CA qui se mettent en place pour mener l'assaut sur Gölsdorf.

Postée  au  sud  de  Nieder-Görsdorf,  et  tirant  depuis  quelques  temps  sur  les  troupes  de
Morand, la batterie à pied n° 16 de Spreuth a déjà perdu trois canons. Renforcée par deux obusiers
de la batterie à pied n° 5 du capitaine von Glasenapp (brigade Hessen-Homburg), elle doit tourner
ses sept pièces vers la brigade Devaux qui vient de se déployer au sud de Dennewitz. Sans doute
appuyée par la batterie à cheval de la 4e DC lourde du GD Defrance, la riposte des deux batteries de
la 32e DI de Durutte est fatale pour la batterie de Spreuth qui perd encore deux canons et se retire.
Les batteries prussiennes de Spreuth et de Baumgarten seront rappelées par le colonel von Krafft à
cause de la menace provoquée par les troupes du VIIe CA de Reynier qui attaquent Gölsdorf. 

Il est maintenant deux heures et demie. Le colonel von Krafft fait glisser ses troupes sur le
versant nord-ouest des mamelons entre Nieder-Görsdorf et Gölsdorf. La batterie n° 16 de Spreuth,
(5 pièces restantes + 2 obusiers de la batterie Glasenapp [33]) est devant son aile droite. La demi-
batterie à pied n° 19 de Baumgarten (4 pièces) se tient avancée au milieu mais couverte par les 2 e et
3e escadrons du 2. Dragoner-KR de Prusse occidentale [major von Kamke]. La réserve de cavalerie
du MG von Oppen se rapproche de Gölsdorf, avec la demi-batterie à cheval n° 6 du capitaine von
Steinwehr (4 pièces) sur sa gauche. Le reste de la 3e brigade du MG von Hessen-Homburg se trouve
à Wölmsdorf (cinq bataillons, une batterie prussienne et une demi-batterie russe), sauf le Füsilier-
Bataillon du 3. IR de Prusse orientale, commandé par le major von Gleissenberg, qui est envoyé
pour prendre possession de Gölsdorf avant  l'ennemi.  Sur cette  partie du champ de bataille,  les
Prussiens disposent de 14 bataillons, 24 escadrons et 27 pièces de canon, ainsi que 6 pièces russes.
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[33] Rapport du capitaine von Spreuth, commandant la batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 16.
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894

Cavalerie de Landwher prussienne



De son côté, le GD Reynier dirige en toute hâte ses deux divisions saxonnes face à l'aile
droite prussienne, en direction du village de Gölsdorf, dont la prise permettrait de consolider la
position de son corps et celle de toute l'Armée de Berlin. Le général français dispose pour cela de
17 bataillons (le bataillon de l'IR n° 7 ''Niesemeuschel'' [major von Troski] est resté à l'arrière pour
couvrir le parc d'artillerie), et 32 pièces de canon. Le LG von Le Coq, commandant la 24e DI, donne
ordre au MG von Mellentin de prendre Gölsdorf avec les cinq bataillons de sa brigade et au colonel
von Brause d'avancer ses régiments sur l'aile droite pour servir d'appui et pour couvrir les batteries
saxonnes de 6 £ [capitaine Rouvroy-II] et 12 £ [capitaine Rouvroy-I] qui se positionneront sur le
Mühlenberg (''butte du moulin''), au nord-ouest du village. La 25e DI du colonel von Bose devra se
tenir en réserve, sur les arrières de la brigade Mellentin. 

        Pendant ce temps, les Prussiens ont dépêché le Füsilier-Bataillon du 3. IR de Prusse orientale,
sous les ordres du major von Gleissenberg, pour occuper Gölsdorf avant l'ennemi. A peine ont-ils
investi  le  village,  vers  deux heures  et  demie,  qu'une partie  de la  brigade saxonne du MG von
Mellentin se lance à l'assaut. Les tirailleurs saxons, suivis par le bataillon de grenadiers réunis ''von
Spiegel''  [34] formé en colonne,  parviennent à pénètrer  dans la moitié  est  de la  bourgade.  Les
hommes de Gleissenberg reculent  et  se  regroupent  au sud du village.  Cependant,  décidés à  en
conserver  la  possession,  ils  tentent  une  charge  à  la  baïonnette  qui  repousse  les  Saxons  pour
quelques  instants,  jusqu'à  ce  que  les  deux bataillons  de  l'IR n°  5  ''von Steindel''  [colonel  von
Seydewitz] arrivent en renfort pour contre-attaquer. Les Prussiens se replient et se retranchent dans
les fossés, à une centaine de pas au sud de Gölsdorf. Pendant une heure, le major von Gleissenberg,
après avoir rallié son bataillon, tentera vainement par trois fois de pénétrer dans le village. 
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Colonel Wilhelm von Brause
(1769 – 1836)

Commandant une brigade de la 24 e DI
- E. Spengler -

Lieutenant-Général Edler von Le Coq
(1767 – 1830)

Commandant la 24 e DI (VII e  CA)
- Maximilian Knäbig -

[34] Le bataillon de grenadiers réunis  ''von Spiegel'',  commandé par le major von Spiegel,  est
formé par les compagnies des Infanterie-Regiments n° 3 ''Prinz Maximilian'', n° 4 ''Prinz Friedrich
August'', n° 5 ''von Steindel'' et n° 6 '' von Rechten''.



Pendant  que  ces  combats  se  déroulent
dans Gölsdorf, le colonel von Brause a placé les
cinq  bataillons de sa brigade saxonne au nord du
village de Gölsdorf, le long de la route menant à
Dennewitz, en couverture des batteries d'artillerie
qui bombardent les positions prussiennes au nord-
ouest, du côté de Wölmsdorf et Nieder-Görsdorf.
La 2e batterie d'artillerie à pied de 6 £ ''Rouvroy-
II''  (6 pièces) est  établie  au delà  du moulin,  en
avant de cette infanterie, tandis que la 5e batterie
d'artillerie à pied de 12 £ ''Rouvroy-I'' (6 pièces),
couverte par le 2e bataillon [major von Hausen]
de  l'IR  n°  6  ''von  Rechten'',  est  poussée  à  sa
droite. Encore un peu plus à droite, non loin du
flanc gauche de la 32e DI du GD Durutte, vient
prendre place une batterie à cheval française de la
4e DC lourde du GD Defrance. Cette cavalerie se
tient en arrière des canons faisant face au village
de  Wölmsdorf,  derrière  la  crête  des  petites
collines  allant  de  Gölsdorf  à  Dennewitz,  et  se
trouve ainsi cachée à la vue des Prussiens. La 25e

DI du colonel  von Bose  s'approche en  échelon
derrière la brigade de Brause et fait avancer son
artillerie. La 1ère batterie d'artillerie à pied de 6 £
''Kühnel'' (6 pièces) s'installe à la droite de celle
de Brause, couverte par le 1er bataillon [capitaine
von  Dachröden]  de  l'IR  n°  2  ''Prinz  Anton''.  La  4e batterie
d'artillerie à pied de 6 £ ''Zandt'' (6 pièces), couverte par les deux
bataillons de l'IR n° 4 ''Prinz Friedrich August'' [major von Brand],
se place au sud-est de Gölsdorf, afin de former une couverture de
flanc contre la réserve de cavalerie prussienne du MG von Oppen
qui se tient à bonne distance dans la plaine, à l'ouest de ce village.

Pour  contrebattre  les  tirs  des  pièces  saxonnes,  le  colonel
von Krafft fait donner son artillerie. Devant son aile droite se tient
la batterie à pied n° 16 du capitaine von Spreuth (5 pièces restantes
et 2 obusiers de la batterie à pied n° 5 Glasenapp). La demi-batterie
à pied n° 19 du lieutenant von Baumgarten (4 pièces) est avancée,
mais  couverte  par  les  2e et  3e escadrons  du  2.  Dragoner-KR de
Prusse occidentale [major von Kamke]. Plus au sud, à gauche de la
réserve de cavalerie du MG von Oppen, se trouve la demi-batterie à
cheval n° 6 du capitaine von Steinwehr. Cette dernière doit bientôt
se retirer, menacée par les tirailleurs ennemis avançant depuis la
partie nord de Gölsdorf. La batterie de Spreuth est aussi contrainte
au repli. En effet, les tirs de l'artillerie saxonne, plus puissante et
installée sur une position plus élevée,  sur les pièces prussiennes
infligent d'importantes pertes en hommes, en chevaux et en canons
(4 perdus). Le MG von Oppen éloigne sa cavalerie et le colonel
von  Krafft  reçoit  l'ordre  de  replier  son  aile  droite  contre
Wölmsdorf, en position d'attente pour recevoir des renforts.
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Régiments saxons 
 ''König'' et ''von Rechten''

- Richard Knötel -

GD Jean-Marie Defrance
(1771 – 1855)

Conmmandant la 4 e DC lourde (III e CC)
- Claude Dien -



Les combats pour Gölsdorf (15h15 - 16h00)

 Il est un peu plus de trois heures et le GD Reynier a donc réussi à consolider le flanc gauche
de l'armée impériale. L'arrivée imminente du XIIe CA du maréchal Oudinot, dont l'avant-garde est
alors à environ deux kilomètres de Gölsdorf, pourrait rendre possible un retournement de situation
en faveur de l'Armée de Berlin.

Du côté prussien, on s'inquiète de l'évolution de la bataille, alors que les nuages de poussière
au sud annoncent la venue prochaine de renforts ennemis, en l'occurence le XIIe CA du maréchal
Oudinot. En dernière réserve, il  reste cinq bataillons de la 3e brigade de Hessen-Homburg et la
demi-batterie de position russe n° 21 du capitaine von Schlüter [réserve d'artillerie]. Bien que les
premières troupes du MG von Borstell  et  celles du prince héritier de Suède soient sur le point
d'arriver,  le  LG von Bülow juge que l'on ne peut  attendre face à l'urgence de la  situation.  En
conséquence, le 1er bataillon [major von Romberg] de l'IR de Colberg, le 1er bataillon [major von
Treskow]  du 1.  Landwehr-IR  de  Neumärk  et  le  8e bataillon  [capitaine  von Machnitzki]  du  3.
Landwehr-IR de Prusse orientale sont envoyés en renfort pour préparer une nouvelle offensive afin
de reprendre le village de Gölsdorf.

Après trois tentatives infructueuses du Füsilier-Bataillon du 3. IR de Prusse orientale pour
pénétrer dans le village de Gölsdorf, le major von Gleissenberg voit enfin arriver les renforts sous
les ordres du lieutenant-colonel von Sjöholm-II. Les bataillons de la première ligne se déploient de
façon à minimiser les pertes, tandis que ceux de la deuxième ligne se forment en colonnes, 300 à
400 pas en arrière, souffrant particulièrement des tirs d'artillerie saxons. Pour contrer les feux des
canons ennemis postés au nord de Gölsdorf, le colonel von Krafft avance son artillerie en avant de
Wölmsdorf : la batterie à pied n° 16 du capitaine von Spreuth (5 pièces restantes + 2 obusiers de la
batterie à pied n° 5) et la demi-batterie de position russe n° 21 du capitaine von Schlüter (6 pièces),
couvertes par les 2e et 3e escadrons du 2. Dragoner-KR de Prusse occidentale, aux ordres du major
von Kamke. En prévision de la nouvelle offensive prussienne, la batterie à cheval n° 5 du lieutenant
von Neindorff et la batterie à pied n° 5 du capitaine von Glasenapp (moins deux obusiers) sont
amenées au sud-ouest de Gölsdorf, où se tient la réserve de cavalerie du MG von Oppen.

Le lieutenant-colonel von Sjöholm est chargé de mener l'assaut sur une distance de 800 pas
pour reprendre Gölsdorf  [35]. Le Füsilier-Bataillon [major von Gleissenberg] du  3. IR de Prusse
orientale  s'élance  en  tête,  suivi  par  le  2.  Grenadier-Bataillon  de  Prusse  orientale  [major  von
Benkendorf],  le  1er bataillon [major von Bülow] du 3.  IR de Prusse orientale et  le  8e bataillon
[capitaine  von  Machnitzki]  du  3.  Landwehr-IR  de  Prusse  orientale.  Ces  quatre  bataillons  sont
repoussés par les tirs continuels des unités saxonnes bien abritées derrière les haies des jardins et les
bâtiments du village.        
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[35] Troupes commandées par le   lieutenant-colonel von Sjöholm-II à    l'assaut de Gölsdorf : 
– 1/  IR de Colberg [major von Romberg]
– Füsilier-Bataillon/  IR de Colberg [major von Schmidt]
– 1/  1. Landwehr-IR de Neumärk [major von Treskow]
– 2. Grenadier-Bataillon de Prusse orientale [major von Benkendorf]
– 1/  3. IR de Prusse orientale [major von Bülow]
– Füsilier-Bataillon/  3. IR de Prusse orientale [major von Gleissenberg]
– 8/  3. Landwehr-IR de Prusse orientale [capitaine von Machnitzki] 
– batterie d'artillerie à pied de 6 £ n° 5 [capitaine von Glasenapp] - 6 pièces (- 2 obusiers) -
– batterie d'artillerie à cheval de 6 £ n° 5 [lieutenant von Neindorff] - 8 pièces -                     



La  première  tentative  du  lieutenant-colonel
von Sjöholm pour reprendre Gölsdorf a échoué, mais
les Prussiens insistent et amènent de plus en plus de
troupes.  Le Füsilier-Bataillon [major von Schmidt]
et  le 1er bataillon [major von Romberg] de l'IR de
Colberg  doivent  appuyer  la  seconde  offensive  et,
sous  les ordres du lieutenant-colonel von Zastrow,
essaient de pénétrer par le nord du village, tandis que
le 2. Grenadier-Bataillon de Prusse orientale [major
von  Beckendorf]  et  le  1er bataillon  [major  von
Bülow] du 3. IR de Prusse orientale, commandés par
Sjöholm, tentent de s'y introduire par le côté sud. Les
troupes  en  réserve  sont  constituées  par  le  1er

bataillon [major von Treskow] du 1. Landwehr-IR de
Neumärk  et  par  le  8e bataillon  [capitaine  von
Machnitzki] du 3. Landwehr-IR de Prusse orientale.

Cependant, après plusieurs tentatives, les attaques conjuguées des deux groupes au nord et
au sud de Gölsdorf permettent aux Prussiens de reprendre pied dans le village. Maintenant, cinq
bataillons saxons sont opposés aux six bataillons prussiens dans les ruelles et les jardins jouxtant les
maisons. En effet, l'IR n° 4 ''Prinz Friedrich August'' [major von Brand] a été envoyé en renfort dans
la partie nord du village par le GM von Mellentin et les deux bataillons de ce régiment saxon sont
regroupés à droite du cimetière. Les combats font rage dans les rues, puis de maison en maison, et
aussi dans l'église. Aux tirs de mousquets à bout portant succèdent des luttes aux corps à corps, à
coups de crosse et de baïonnettes. Il est presque quatre heures de l'après-midi lorsque les bataillons
saxons de la brigade Mellentin se retirent de Gölsdorf et se replient vers leurs batteries d'artillerie.

Les unités prussiennes combattent dans le cimetière - Richard Knötel -
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Infanterie-Regiment de Colberg



La riposte de Thümen (14h00 - 16h00) 

Pendant ce temps, profitant du recul des troupes du IVe CA français vers le ''Denkmalsberg''
(''colline du monument''), le MG von  Thümen a rallié ses troupes et il organise la contre-attaque, à
la tête de 16 bataillons : les neuf bataillons de sa 6e brigade, un bataillon de la 6e brigade du colonel
von Krafft (3e bataillon du 9. Reserve-IR) et six bataillons de la 3e brigade du MG von Hessen-
Homburg  (1er et  2e bataillons  du  4.  IR  de  Prusse  orientale  et  11e,  12e et  20e bataillons  du  3.
Landwehr-IR de Prusse orientale).

Thümen envoie quelques ordres particuliers :
– Le 3e bataillon [major von Origalsky] du 9. Reserve-IR  a

ordre de tenir le village de Nieder-Görsdorf.
– La  batterie  à  pied  n°  6  du  lieutenant  von  Ludwig  (6

pièces restantes) est sur la droite.
– Le 1er et  le  2e bataillons  du 4.  IR de Prusse orientale,

commandés par le major von Clausewitz, suivent derrière
l'aile droite, puis restent en réserve avec la batterie russe.

– Les tirailleurs des 1er et 2e bataillons du 4. IR de Prusse
orientale  doivent  longer  la  rive  droite  du  ruisseau,  la
Nuthe  (Ahe  Bach),  pour  attaquer  le  village  de
Dennewitz.

– Le  1.  Leib-Husaren  est  envoyé  sur  l'aile  gauche  pour
assurer la liaison avec le IVe CA du LG von Tauentzien.

          Vers deux heures et demie, avec le reste des troupes, le
MG von Thümen part à l'assaut des lignes ennemies, notamment
sur le ''Denkmalsberg'', pour déloger la 12e DI du GD Morand de
cette  position  avantageuse  défendue par  24  pièces  d'artillerie.
Les trois bataillons du 3. Landwehr-IR de Prusse orientale sont
tenus en réserve, tandis que les deux premiers bataillons du 4.
Reserve-IR [major von Uttenhofen] sont à la pointe de l'attaque
et que le 3e bataillon combat vers la pinède, à une centaine de
pas. Sur la défensive, les troupes françaises cèdent et se replient
en  bon ordre,  masquées  par  le  mamelon et  couvertes  par  les
tirailleurs postés dans le bosquet à l'est. Sur ordre de Thümen, le
2e escadron du Dragoner-KR de Brandebourg gravit la pente sur
la gauche et engage la poursuite des tirailleurs ennemis. A 150
pas  d'un  bataillon  qui  s'est  formé  en  carré,  les  chevaux  sont
lancés  à  la  charge,  mais  une  seule  volée  de  mousqueterie,
délivrée  à  30  pas  par  l'infanterie,  désarçonne  les  cavaliers  et
décime l'escadron [36].
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[36] Pertes du 2   e   escadron du Dragoner-KR de Brandebourg    :
Lors de ce combat, les pertes du 2e escadron du Dragoner-KR de
Brandebourg s'élèvent  à  7  hommes  et  23  chevaux  morts,  21
hommes  et  18  chevaux blessés  ou  manquants.  L'escadron ne
compte plus que 80 cavaliers. Les lieutenants von Jagow et von
Trotha sont tués, et le capitaine de cavalerie (rittmeister) Ludwig
von Blumenthal est mortellement blessé.

1 - 4. Reserve-IR (2e bataillon)
2 - 9. Reserve-IR (3e bataillon)

- Bryan Fosten -

Rittmeister Ludwig 
von Blumenthal

(1774 – 1813)
- Collection privée : 

Henry von Blumenthal -



Le MG von Thümen fait rentrer en ligne successivement ses bataillons. Se plaçant à la tête
de ses troupes, il a deux chevaux tués sous lui. Ses troupes continuent d'avancer, notamment le 4.
Reserve-IR [major von Uttenhofen], et se déploient sur les positions désertées par la 12e DI du GD
Morand. Avec la batterie de position russe n° 7 de Dieterichs (12 pièces), la batterie à pied n° 4 de
Meyer (8 pièces), la demi-batterie n° 5 de Conradi (4 pièces) et la batterie à pied n° 6 de Ludwig (6
pièces  restantes),  l'artillerie  russo-prussienne  réunit  30  pièces  vers  le  ''Denkmalsberg''.  A ce
moment, la batterie à pied n° 16 du capitaine von Spreuth est toujours présente au sud de la Nuthe
(Ahe Bach), mais pour très peu de temps, car elle n'a pas encore été délogée par l'artillerie de la 32 e

DI du GD Durutte. Les canons de Spreuth (5 pièces + 2 obusiers de la batterie Glasenapp) appuient
les tirs  des batteries postées au nord de Nieder-Görsdorf et  dirigent leurs feux vers les troupes
ennemies situées aux alentours du moulin de Dennewitz [voir page 51 – 2e et 3e paragraphes].

Le IVe CA du GD Bertrand a reculé pour reformer une nouvelle ligne allant du moulin
jusqu'à la partie orientale de la pinède située au nord de Dennewitz. Chaque camp ayant sans doute
déjà perdu quelques pièces d'artillerie, le IVe CA français aligne désormais une trentaine de pièces
d'artillerie qui concentrent leurs feux sur autant de canons prussiens. Bien que le MG von Thümen
n'ait pas encore établi la liaison avec le LG von Tauentzien sur sa gauche, il espère pouvoir compter
bientôt sur l'appui d'une partie des troupes du IVe CA prussien. Malheureusement, celles-ci sont à
court de munitions, après les combats menés le matin et les escarmouches qui n'ont pas cessé.

Confiant  à  son  artillerie  la  mission  de  fixer  le  front  ennemi,  le  MG  von  Thümen  a
maintenant installé ses bataillons sur deux lignes. Pour sécuriser son flanc gauche, il donne l'ordre
au 4. Reserve-IR, commandé par le major von Uttenhofen, d'engager le combat à la baïonnette sur
le centre de la ligne  des troupes wurtembergeoises et italiennes qui continuent de tirailler en se
repliant dans la pinède. Une brigade italienne est d'abord chassée de ce petit bois et des bataillons
wurtembergeois  se  retrouvent  ainsi  dégarnis  et  fragilisés  sur  leur  flanc  gauche.  Soutenu par  le
Füsilier-Bataillon [major von Kemphen] du 4. IR de Prusse orientale, le 3e bataillon du 4. Reserve-
IR, commandé par le major von Polczynski, chasse une compagnie du 2e bataillon du 4e RI de ligne
wurtembergeois, qui était déployée à l'orée de la pinède. Après avoir fait de nombreux prisonniers,
les Prussiens pénètrent dans ce bois et repoussent le reste du bataillon ennemi au sud, vers la 12e DI
de Morand qui est aussi en repli. Pris sous le feu de l'artillerie, Polczynski et Kemphen attendent à
l'abri des arbres et rallient leurs fantassins. Ayant reçu le renfort de quelques troupes envoyées par le
LG von Tauentzien, ils relancent leurs bataillons à l'attaque, soutenus par les 1er et 2e escadrons du
3. Landwehr-KR de Poméranie [37], des tirailleurs et quelques canons du IVe CA prussien [38].

Le MG von Spitzemberg juge tardivement qu'il est temps d'évacuer le bois. Le colonel von
Baur-Breitenfeld a replié vers l'est le 1er bataillon de l'IR de ligne n° 2 wurtembergeois. Maintenant
au contact des tirailleurs prussiens, l'IR de ligne n° 7 du Lt-colonel von Kechler débouche aussi du
bois, mais il est immédiatement attaqué par le 3. Landwehr-KR de Poméranie. Les deux bataillons
wurtembergeois délivrent une salve de mousqueterie sur les deux escadrons poméraniens qui se
retirent avec quelques pertes [39]. Puis, faisant face au bataillon du major von Polczynski sorti du
bois, ils se déploient et tirent à 60 pas sur les tirailleurs qui l'entourent. Ralliés sur le flanc gauche
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[37] Le 3e escadron du 3. Landwehr-KR de Poméranie est resté à l'arrière pour couvrir une batterie
à cheval. Le 4e escadron [capitaine von Puttkammer] est en reconnaissance vers Rohrbeck.

[38] Les tirailleurs envoyés par le LG von Tauentzien proviennent du 1er bataillon du 5. Landwehr-
IR de Kurmärk [major von Treskow], du 4e bataillon du 5. Landwehr-IR de Kurmärk [major von
Mellersky] et du 2e bataillon du 2. Neumärk-IR [capitaine von Grollman]. Les renforts d'artillerie
comprennent 4 canons de la demi-batterie à cheval n° 6 du lieutenant von Jenichen et deux canons
commandés par le lieutenant von Gille [demi-batterie à cheval n° 11 du lieutenant von Borchard].



de l'IR n° 7, les escadrons ennemis chargent à nouveau et pénètrent dans les rangs wurtembergeois.
Les rescapés, qui n'ont pas été tués ou capturés, courent chercher refuge dans le 1er bataillon de l'IR
de ligne n° 2 wurtembergeois formé en carré à une centaine de pas. Ce dernier, assailli par les
tirailleurs envoyés par Tauentzien, subit maintenant les feux à mitraille de la demi-batterie à cheval
n° 6 de Jenichen et de deux canons de Gille postés à la lisière du bois [38]. L'infanterie prussienne
pénètre dans les rangs ennemis brisés par les tirs d'artillerie. Le colonel von Baur-Breitenfeld déjà
blessé exhorte ses troupes à résister, mais il est poignardé au cours des combats au corps à corps.
Malgré une défense opiniâtre et désespérée, les deux régiments wurtembergeois sont décimés [40].

Sur son aile droite, lorsque le MG von Thümen a commencé à organiser sa riposte au nord,
le général prussien a dirigé le 3e bataillon [major von Origalsky] du 9. Reserve-IR sur Nieder-
Görsdorf, avec pour mission de tenir le village. Il a aussi ordonné aux 1er et 2e bataillons du 4. IR de
Prusse orientale [majors von Mirbach et von Meyer] de former la réserve et de se tenir à côté des
batteries installées sur le ''Denkmalsberg''. Lorsque les troupes de Thümen commencent à avancer à
nouveau, le major von Clausewitz reçoit l'ordre de marcher en direction du moulin de Dennewitz et
de s'emparer du village, avec les 1er et 2e bataillons du 4. IR de Prusse orientale. 
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[40] Pertes de la 38   e   DI (Wurtembergeois) du LG von Franquemont lors de ce combat : 
– A l'IR de ligne n° 7 : sur 18 officiers et 611 hommes de troupe, 400 à 500 hommes sont

faits prisonniers, 1 officier et 81 hommes de troupe sont revenus.
– A l'IR de ligne n°  2 : sur 15 officiers et 586 hommes de troupe, seulement 70 hommes

dispersés  ont  rallié.  230 hommes  sont  faits  prisonniers.  7  officiers sont  morts  (dont  le
colonel von Baur-Breitenfeld) et 8 faits prisonniers.

– Deux drapeaux ont été pris.
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894

[39] Selon B. von Quistorp,  le  major  von Barnekow et son officier d'ordonnance,  atteints  par
plusieurs balles, sont tués au cours de ce combat. Mais, selon A. Wagner, ils trouvent la mort lors
d'une charge en début d'après-midi. Voir 3 - de la note [20] page 35    

Fusilier du 4 e RI de ligne
wurtembergeois

Fusilier du 2 e RI de ligne
wurtembergeois

- Alexander Leonov -

   Grenadier du 2 e RI de ligne
            wurtembergeois



Il est alors environ trois heures et demie de l'après-midi. A cet instant, selon l'ordre donné
par le maréchal Ney, le GB Jarry [VIIe CA de Reynier] a déjà entrepris de faire traverser le ruisseau
la  Nuthe  (Ahe  Bach)  à  ses  bataillons.  Malgré  les  tirs  de  l'artillerie  ennemie  postée  sur  le
''Denkmalsberg'' (''colline du monument''), sa mission est de venir occuper le mamelon du moulin de
Dennewitz, position abandonnée depuis peu par les troupes en repli du IVe CA de Bertrand. 

De son cöté, le major von Clausewitz ordonne au 2e bataillon  [major von Meyer] du 4. IR
de Prusse orientale de rester en réserve et au 1er bataillon [major von Mirbach] de se former en ligne
pour attaquer les premières troupes de la brigade Jarry qui viennent tout juste d'arriver et n'ont peut-
être pas encore achevé leur déploiement [41]. Le bataillon prussien s'élance dans la pente, mais il
est reçu par de violents tirs de mousqueterie. Le major von Mirbach est blessé par trois fois et le
porte-étendard est tué. Le capitaine von Hülsen se saisit du drapeau en lambeaux, qui a été fracassé
par un boulet. D'abord arrêtés net dans leur élan, les Prussiens se ressaisissent, puis ils ripostent et
réussissent à tenir jusqu'à ce que la brigade Jarry cède et se retire, car elle se sent bientôt menacée
d'encerclement  par  les  troupes  du MG von Thümen qui  progressent  sur sa droite.  Parvenus au
sommet,  les  hommes  du  major  von  Clausewitz  poursuivent  les  troupes  du  GB  Jarry  jusqu'à
Dennewitz. Le 1er bataillon se dirige droit sur le village, tandis que le 2e bataillon du major von
Meyer le contourne sur la gauche, par le nord. Après en avoir chassé l'ennemi, les deux bataillons
de Clausewitz se trouvent réunis à l'est de Dennewitz, à hauteur des troupes de Thümen qui ne
cessent d'avancer.  Dans le même temps, la  brigade Devaux échange des tirs,  pendant  plusieurs
heures, contre les tirailleurs et les Jägers du 4. IR de Prusse orientale qui ont longé la berge droite
de la  Nuthe (Ahe Bach),  à  l'ouest  de Dennewitz.  Mais  se trouvant  maintenant  menacé sur ses
arrières et sans soutien, le GB Devaux décide qu'il est temps de quitter sa position.

Assaut de l'infanterie de Prusse orientale sur Dennewitz - Richard Knötel - 
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[41] Dans son rapport, le major von Clausewitz affirme qu'il n'a vu que trois bataillons ennemis
lorsqu'il a mené cette attaque avec ses deux bataillons du 4. IR de Prusse orientale. Ce qui laisse
supposer que la brigade Jarry, comportant cinq bataillons, n'avait pas achevé de se déployer ou
bien que deux bataillons avaient été laissés en réserve.
B. von Quistorp – ''Geschichte der Nord-Armee im Jahre 1813'' – Tome I – Chapitre XIII – 1894



Près de Nieder-Gölsdorf, le MG von Thümen a son cheval tué sous lui. 
- Ludwig Elsholtz (1842) - 

Il est maintenant quatre heures de l'après-midi. La 12e DI du GD Morand et la 38e DI du GD
Fontanelli, après de longues heures de combat, abandonnent la ligne détenue si longtemps entre le
moulin et la pinède au nord de Dennewitz. Ces divisions refluent
vers  une  nouvelle  ligne,  en  direction  de  l'est  et  du  village  de
Rohrbeck. Le GD Bertrand fait avancer sa dernière réserve : restés
jusque-là dans le village de Dennewitz, le Fußjäger-Regiment n° 9
[major  von  Landenberger]  et  le  Leichte-IR  n°  10 [major  von
Bequignoll] de la brigade wurtembergeoise du MG von Stockmayer
et quatre canons d'une batterie à cheval sont chargés de couvrir le
repli  des  troupes  du  IVe CA.  Convaincu  que  ses  hommes  vont
s'exposer inutilement au feu de l'ennemi, le LG von Franquemont
fait néanmoins exécuter cet ordre. 

Pour l'heure, le maréchal Ney continue de s'acharner dans ce
secteur du champ de bataille et de se comporter comme un général
de division, en se privant donc de la vision d'ensemble nécessaire à
un commandant en chef de trois corps d'armée. Malgré les sérieux
revers  essuyés  par  le  IVe CA du  GD  Bertrand,  le  prince  de  la
Moskova n'est cependant pas décidé à abandonner complètement le
terrain au nord de Dennewitz. Comptant sur le succès des combats
engagés par le VIIe CA du GD Reynier vers Gölsdorf et sur l'arrivée
imminente du XIIe CA du maréchal Oudinot, il pense être encore en
mesure de retourner la situation à son avantage.
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Maréchal Michel Ney
- d'après Langlois -
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